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POÉSIE.

LE SOMMEIL DE L'ENFANT

IiOMMAGE A MADAME EiGkNE DO&ION.

L'étoile au ciel s'allume,
Il fait sombre dehors:
L'étoile au ciel s'allume:
Sur ton bon lit de plume,
Dors, petit enfant, dors!

Dors bien jusqu'à l'aurore:
Tous les petits oiseaux
S'en vont dormir encore
Là-bas dans les roseaux.

Entends-tu la fontaine,
Quand tu verses des pleurs,
Entends-tu la fontaine
Qui chante dans la plaine
Pour endormir les fleurs ?

Nous autres, pauvres hommes,
Nous avons des ennuis,
Et souvent des fantômes
Viennent troubler nos nuits!

E--MARs..-
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Ton sommeil est tranquille,
Ton réveil sans effroi:
Ton sommeil est tranquille,
Quand la lampe d'argile
S'éteint à la paroi.

Ton esprit vole encore
Après les papillons
Que tu vis à l'aurore
Jouer sur les sillons.

Un enfant qui repose
Dans son berceau d'osier,
Un enfant qui repose
Est un bouton de rose
Au milieu d'un rosier.

L'ange qui te ressemble
Vient près de ton berceau,
Et dans un rive, ensemble,
Vous jouez au cerceau.

Et ta mère se lève
Pour voir ton doux sommeil:
Et ta mère se lève
Pour deviner ton rêve,
Ton rêve si vermeil!
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Et son baiser effleure
Ta lèvre, avec amour:
On dirait qu'elle pleure
Et sourit tour à tour.

Si ton front se dérange
Sur ton doux oreiller,
Si ton front se dérange,
Elle dit à ton ange:

Ne va pas l'éveiller !....

' Mais rafraîchis sa joue
Chaude de mon baiser:
Ouvre ton aile et joue
Longtemps pour l'amuser."

L'étoile au ciel s'allume.:
Il fait sombre dehors:
L'étoile au ciel s'allume
Sur ton bon lit de plume,
Dors, petit enfant, dors !

L.-P. LA.



L'OISEAU BLEU

(INDIGO BIRD.)

J'AI souvenance, une belle matinée de juillet, d'être
descendu dans mon jardin au moment où l'aurore, de
ses premiers feux, dorait les cimïes ondoyantes de
mes grands pins. Au milieu d'un parterre était un
vieux pommier, couvert de fruits et de feuilles, et
cher à mes enfants, pour avoir contenu le nid de plu-
:sieurs générations de rouges-gorges. Un couple de
,ces aimables oiseaux, en avaient, en ce moment,
choisi la fourche hospitalière, pour y placer le ber-
-ceau de leur jeune famillè; là, sur du fin foin, repo.
:sait l'espoir de la future couvée, quatre émeraudes.
Mes yeux s'y fixèrent d'abord. La femelle était à
:son poste, l'oil vigilant; le mâle, perché sur la plus
haute branche d'un orme voisin, Porgueil de mon
foyer, roucoulait à sa compage l'hymne matinal.
Près du pommier croissait un tournesol, ('héliante,)
dont la corolle, amoureusement penchée vers l'astre
du jour, laissait voir, au milieu d'un feston de ver-
dure, une vaste fleur d'acanthe; à l'extrémité de
chaque feuille étincelaient, saphirs vivants, d'innom-
brables gouttelettes de rosée. Au centre du tournesol
était posée une ravissante petite créature, dont les
ailes azurées, se détachant de l'acanthe et du vert
tendre, miroitaient aux rayons du soleil : le petit
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maestro me salua de quelques notes mélodieuses,,
puis il s'envola. J'étais ravi de tant de splendeurs
ce spectacle, que peut-être il ne me sera jamais donné-
de revoir, avec de tels accompagnements, m'éblouit
par son éclat, par la vivacité de ses nuances. Etait-
ce bien la réalité ? ou bien était-ce une scène féerique
des Mille et une Nuits? C'était simplement l'oi--
seau bleu du Canada, que j'avais vu dans toute la
pompe de son costume nuptial.

J.-M. LE MOINE.
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MONSEIGNEUR JOSEPH OCTAVE PLESSIS,

ÉVÊQUE DE QUÉBEC.

COMME la direction du Foyer Canadien doit pro-
chainement publier quelques extraits des voyages de
feu monseigneur Plessis, il m'a-paru convenable de
les faire précéder d'une courte esquisse de la vie de ce
grand homme, qui a si utilement servi la'religion et la
patrie, et qui a laissé des souvenirs ineffaçables au
sein de la population catholique de notre pays.

" Interrogez les Canadiens, " dit un écrivain peu
favorable à l'église du Canada : " demandez-leur
quel fut le premier homme de leur pays ; et tous, de
quelque rang, de quelque opinion qu'ils soient, vous
répondront unanimement :-C'est Monseigneur Ples-
sis."

Eh bien! nous n'avons pas encore la biographie du
grand évêque, du vertueux citoyen, qui consacra
sa vie à l'honneur de l'église et au bien de son pays.
L'immensité de la tâche a probablement été. une
cause de découragement pour ceux qui auraient été
d'ailleurs heureux de se dévouer à ce travail. Et, il
faut bien l'avouer, cette raison n'est pas futile ; car
monseigneur Plessis a pris une part plus ou moins
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grande, plus ou moins saillante; dans les affaires
importantes qui ont intéressé le Canada, depuis l'éta-
blissement de la constitution en 1791 jusqu'en 1825;
et pour écrire sa biographie, d'une manière satis-
faisante, il faudrait parcourir l'histoire politique et
religieuse de la province entre ces deux époques.

Aussi ne me hasarderai-je ici qu'à signaler les

principaux faits de cette vie, si pleine et si saintement
fructueuse, et à planter des jalons pour indiquer la
route, à ceux qui entreprendront Pouvre patriotique
d'ériger -n monument littéraire à la 'mémoire de
l'illustre prélat.

PREMIERE PARTIE.

Naissance de J. O. Plessis-Sa famille-Enfance et premières études-
Le père Lucette et son martinet.

Joseph Octave Plessis naquit à Montréal le trois
mars 1763, vers le temps où le Canada était défini-
tivement cédé à l'Angleterre, par l'ancienne mère-
patrie. Ses parents, respectables artisans, avaient
conservé le vieux type de simplicité, d'honnêteté et
d'attachement aux devoirs religieux, qui distinguait les
anciennes familles de la classe moyenne, dans la
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colonie de la Nouvelle-France. L.oyal, honnête et
habile dans son métier, Louis Plessis-Belair, père du
futur,évêque, avait, acquis. ne certaine ýaisance, par
son travail et par l'ordre maintenu dans sa maison.
Ses ancêtres étaient arrivés au pays vers:le milieu.du
dix-septième siècle, et avaient fixé leur résidence dans
le voisinage irmmédiat de Montréal, au lieu connu
soue le nom de Tanneries des Belair.

Louise Ménard,* épouse de Louis Plessis, était
une do ces femmes chrétiennes, qui font le bonheur
d'une famille et dont les leçons et les exemples. .1ais
sent de si salutaires empreintes.dans le coeur de leurs
enfants.

Au sang gaulois, qui coulait dans les veines du jeune
Plessis, se mêlait aussi un peu de sang britannique;
car une de ses aïeules, du nom.de French, était née
dans la Nouvelle-An gleterre. Toute jeune encore,
elle avait été enlevée avec deux de ses soeurs par des
Iroquois du Sault-Saint-Louis. Deux des pauvres
captives, placées et élevées dans des familles de Mont-
réal, épousèrent des canadiens; la troisième, adoptée
par un chef iroquois, prit la langue, le costume.et les
habitudes des femmes iroquoises de son village, mais
elle ne voulut jamais consentir à se marier, ni avec.un
sauvage, ni avec.un français. t

*Louise Minard appartenait probablement à une famille établie
d'abord i Batiscan, puis* à Bducherville, sous le nom dé Minard-La
Fontaine.

t Mgr. Plessis racontait qu'il était allé quelques lois dire la messe dans
le village oùX demeurait sa tante. De la sacristie, il voyait les sauvages entrer
dans la chapelle un peu avant l'office, et se ranger, les homsdun côtý,
et les lemmes de l'autree il était difficile d'apercevoir les traits de.celles-ec4
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Au -sein d'* une famille aussi chrétienne que l'était
celle de Louis Plessis, le jeune Joseph ne pouvyait recee-
voir que descexemplesd&ordTe,de régularité et de vertu.
.Chaque, soir. les enfants et les apprentis se réunissaient
autour des chefs de la ma ison, pour faire la -prière
commune, réciter le chapelet,-.et entendre une lecture
4e piété. Les apprentis, .qui étaient toujours choisis
avec une attention particulière à leur caractère -et à
leurs moeurs, étaient traités cormmc les enfants de la
maisoni et leur conduite était surveillée avec le plus
grand soin. Une fois par mois, en compagnie de leur
.maître et de ses deux fils, Joseph et Louis, ils devaient
se rendre à l'église pour s'approcher du tribunal de la
pénitence; c'était encore sous les yeux du bourgeois,
qu'ils assistaient, les dimanches et les jours de fêtes,
à tous les offices de l'église. De son côté, madame

qui étaient en partie couverts. Mais il ne manquait jamais de reconnaître sa
tante, dont la haute taille etla démarche européenne là distinguaient de ses
compagnes.

Feu monsieur Daveluy, ancien curé de Lothinière, était petit-fils d'une
des demoiselIles French. De fait; un grnd nombre de familles'canadiennes
comIptent, parmai leurs ancêtres, des fil nlieelve parles sauvages
domiciliés prèsde Montréal et à Saint Franeois-du-Lac. Toujours respectées

afles iuerieirà chritiens, les i'nptives itaient ordinairement adoptées dans
* es faàmilles canadiennes; quelquefois cependant elles préféraient demeurer
auprès des femmes iroquoises, qu'elles s'itaient accoutumées i. regarder
comme leurs mères ou lourd amurs.

Lorsque Deerfield, ville du M assachuset? fut pris par Hertel eni 1704, les sau-
.Vage et les canadiens qui l'accompagnaient firent un grand nombre de pri-
sonniers, parma lesquels se trouvaient le ministre du lieu,. Wulliams, et
Plusier de me enfants. En 1706, Williams et cinquante-sept autres pri-
sonniers anglais obtinrent leur librté, avec la permission de retourner &.
Déerfield. Cependant Etinice, une des filles du ministre, avait été adoptée
par une famille iroquoise du Saîîlt et était devenue catholique ; malgre les
sollicitations de ses parents, elle refusea de laisser le villag, et, quelques
années iaprè, elle épousa *un iroquois.' Eunice WVilliams visitait de temps
en teps ses parents, dans la Nouvelle-Angleterre; mais elle persista tou-
jours 'a. garder le costume iroquois et à réciter son chapelet, au grand
déplaisir de ses deux frères, devenus eux-mêmes ministres. D'Etinice
Williams est descendu. leecentrique Eléatar Williams, qui, né au Sault-
Saint-Louis, prétendait néanmoins être le fils de Louis XVI.
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Plessis remplissait les mêmes devoirs envers ses trois
filles et les servantes du logis.

Rude travailleur lui.niéme, le sieur Louis Plessis
accoutumait ceux qui dépendaient de lui à bien em-
ployer le temps, et à mettre de l'ordre dans leur
besogne. L'ouvrage qui devait se faire à la forge dans
le cours de l'année était toujours détermir1é d'avance;
on réservait pour chaque saison le genre de travail -le
plus convenable; et P'arrangement, une fois décidé,
devait être invariablement suivi.

Les objets qui sortaient de la boutique de M. Plessis
étaient presque tous destinés pour le commerce des
marchands de Montréal avec les tribus sauvages du
Nord-Ouest. Ainsi pendant l'automne et l'hiver, le
maître et ses ouvriers fabriquaient des haches de
traite,* qu'on déposait dans un magasin avant
qu'elles fussent complètement terminées. Et voici
pourquoi: le chef de l'atelier observait, dans toute leur
rigueur, les jeûnes commandés par l'église ; pendant
le reste de l'année un jeûne d'un ou de deux jours par
semaine ne lempêchait pas de se livrer aux travaux
ordinaires; mais, comme il aurait été difficile d'en
faire autant pendant les quarante jours du carême, il
réservait des ouvrages plus légers pour ce temps. Alors
les gros marteaux se reposaient sur l'enclume, et
comme il ne restait plus qu'à polir et à aiguiser les
haches préparées de longue main, tous les ouvriers
pouvaient jeûner exactement, sans nuire à leur santé.

* Les marchandises fournies .aux sauvages en échange de leurs pelle-
teries étaient dêsignées sous le nom d'articles de traite.
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Le même .esprit d'ordre, qui présidait aux ouvrages
du dehors, réglait les détails de l'économie intérieure,
à laquelle était préposée la mère de famille. Mais,
dans toutes ces dispositi'on., régnait une si grande
charité qu'aucun des employés n'avai. jamais à s'en
plaindre.

Avec de tels exemples sous les yeux, le jeune Plessis
contracta de bonne Jieure l'amour du travail, l'esprit
d'ordre, la droiture et la fermeté qui ont marqué sa
carrière.

Dès see tendres années, à travers la gaîté et l'irré-
flexion de Penfance, percèrent les talents qui, à mesure
qu'il avançait en âge, se déployèrent si solides et si
brillants. Les premières leçons de lecture lui furent
données au logis paternel, en même temps qu'on lui
enseignait quelques chapitres du petit catéchisme, livre
trop souvent méprisé, mais qui renferme cependant les
principes de la plus profonde philosophie et de la théo-
logie la plus sublime.

L'enfant grandissait et montrait chaque jour les
plus belles dispositions pour la vertu et la science.
Aussi ses parents se hâtèrent de le placer à l'école
primaire, fondée et soutenue par messieurs du sémi-
naire de Saint-Sulpice. Les progrès rapides du nouvel
élève étonnaient son maître ; tandis que sa gravité
habituelle le faisait respecter de ses compagnons.
Sous ces dehors sérieux se cachait, toutefois, un grand
fonds de fine espièglerie, qui se manifestait de temps
en temps; si bien qu'il ne lui fut pas permis d'é-
chapper au redoutable martinet du père Lucette.
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Le père Lucette était un respectable laïque, placé
par M. le curé de Montréal à la tête de Pécole parois-
siale; sa qualité de magister lui assurait un modeste
salaire, avec le logis et la pension au séminaire. Sans
être savant, il avait réussi à maintenir la dignité de
son siége, par une sévère discipline, qui tenait dans la
crainte et le tremblement les gaillards les plus décidés.

Pendant près d'un demi siècle, le père Lucette, dont
un badin, pour se venger, disait: lucet d non lucendo,
règna en despote sur l'école paroissiale de Montréal;
génération après génération venait s'asseoir à l'ombre,
non pas de sa houlette, mais de son martinet. De tous
les gamins qui se succédèrent sur les bancs, pas un
seul* ne fut exempté de visiter le cabinet noir, où
le maître distribuait les châtiments corporels, sans
jamais faire acception de personnes.

Lorsque, trente ans plus tard, Joseph Octave Plessis,
devenu évêque, visitait sa ville natale pour la première
fois après son sacre, le père Lucette, dont la verdeur
était passée, mais qui se rappelait avec satisfaction
les services qu'ilavait rendus à la jeunesse de Montréal,
fut un des premiers à se jeter aux genoux du prélat

* Pas un serd: l'expression est probablement .trop forte, car la tradi-
tion rapporte qu'un élève plus habile que ses devanciers trouva le moyen
d'échapper au sort commun.

Prévenu qu'il aurait à passer sous les verges, il eut la précaution de se
munir de sept paires de pantalons. La sentence portée devait avoir soit
plein effet;'le condamné entra en gémissant dans le cabinet noir. Au
milieu des cris, des lamentations, des résistances du malheureux, les prépa-
ratifs de l'exécution avançaient lentement; rempart après rempart tombait,
et cependant la place restait toujours à l'abri du martinet. •La patience du
père Lucette se lassait; et lorsqu'après la chute de la quatrième enceinte,
Il vit se dresser devant lui de nouveaux retranchements, les armes lui tom-
bèrent des mains: il était vaincu, et si bien vaincu qu'il n'osa jamais
recommencer la lutte avec un si ingénieux adversaire.
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pour lui démandëï sä bénédiction. " Monseigneur,
votre bénédiction, é'il voüs plait. Vous me pardôn-
neez, j'èn suis bien sûr, Phonneur que j'ai eu de vous
doiiniër lé foué."

" Très-volontiérsi père Lucette," répondit lévêque,
inàis à condition <ue vous n'y feviendiéz plus."

I

Ètudes au colligo de Montrêal-Travail à la forge-Le petit Séminaire
de Québee-Un voyage d'écoliers.

Au milieu des bouleversements qui suivirent la
prise du pays par les Aiglais, les maisons de haute
éducation restèrent fermées; le collége des jésuites,
après avoir été pendant un siècle et demi le foyer des
lettres et des sciences dans la Nouvelle-France, avait
été livré aux avocats, aux plaideurs et aux soldats
bretons, à la réserve d'une portion occupée par les an-
cienspiopiiétaires. Le séminaire de Québec ruiné parla
famine et la guerre, menacé même dans son existence
par le gouvernement, ne pouvait reprendre ses élèves,
qui s'étaient dispersés pendant le siége de la capitale.

La situation faite aux études était déplorable : un
grand nombre d'hommes instruits avaient quitté la
colonie à la suite des débris de l'armée française; les
rangs du clergé s'éclaircissaient par la mort; et les
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moyens de procurer une instruction supérieure à la
jeunesse canadienne disparaissaient peu à peu.

La grandeur du danger ranima le courage des vrais
amis du pays. Les finances du séminaire de Québec
s'améliorèrent si visiblement, après le traité de paix de
1763, qu'au mois d'octobre 1765, messieurs les direc-
teurs purent ouvrir de nouveau leur pensionnat aux
élèves cjui désiraientfaire un cours d'études classiques.

Dans le gouvernement de Montréal, un respectable
prêtre, monsieur Curateau, commença une école la-
tine, ala Longue-Pointe, vers 1773; peu après, elle fut
transférée au chateau Vaudreuil, qui devint ainsi le
berceau du collége de Montréal. Il est probable que
ce fut en ce lieu, et sous la direction de M. Curateau,
que le jeune Plessis apprit les rudiments de la gram-
maire. L'intelligence supérieure de l'élève le fit
avancer rapidement; cependant il paraît que la gram-
maire latine n'avait pas pour lui le même charme que
l'histoire et la géographie; car, bien des années après,
il se reprochait de n'avoir pas donné autant de temps
aux préceptes versifiés de Despautère, qu'aux ou-
vrages de Vosgien et de Rollin. Il en vint même,
après avoir terminé sa seconde, à se dégoûter des
études et à témoigner le désir de rester à la maison
paternelle, plutôt que de fréquenter davantage le col-
lége. Comme beaucoup d'autres jeunes gens qui
ont suivi une partie du cours classique, il croyait inu-
tile de s'enfoncer dans les arides sentiers de la lo-
gique et dans les obscurités de la métaphysique.
Combien de fois, dans la suite, il a reconnu son
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erreur et proçlamé les. immenses services que l'une et
l'autre lui avaient rendus, en.rectifiant son jugement,
en étendant les bornes de son esprit, et en le préparant
à l'étude de la théologie.

Monsieur Louis Plessis, à qui l'étudiant commu
niqua son projet, ne voulut point forcer les inclination:
de son fils; mais, d'un autre côté, il comprenait qu'il
né fallait pas compromettre l'avenir de ses enfants en.
se prêtant à leurs fantaisies. Il était père, comme
on l'était alors, c'est-à-dire le chef de la famille.- Tout
en se rendant aux justes demandes de son fils, il au-
rait cru manquer à son devoir s'il se fût laissé guider
par des projets éphémères.- " C'est bien, Joseph,"
répondit-il au jeune homme: " demain vous quitterez
le capot d'écolier ; vous prendrez le tablier et vous
descendrez avec moi à la forge. Quand vous vou-
drez reprendre vos études, vous m'en avertirez." Ce
n'était pas précisément la réponse qu'attendait l'éco-
lier ; mais il fallait se soumettre, car, suivant une
vieille expression, la parole de son père était une
parole de roi.

Le jour suivant, Joseph Octave Plessis maniait le
soufflet et frappait l'enclume ! Les heures semblaient
longues au nouvel ouvrier, peu accoutumé aux tra-
vaux manuels ; en effet, pour un étudiant qui se sen-
tait plus de force dans l'intelligence que dans les
poignets, l'épreuve était fort dure. Néanmoins, pen-
dant toute une semaine, il tint ferme contre la fa-
tigue du corps et surtout contre l'ennui de l'esprit,
qui se trouvait privé de sa nourriture habituelle.
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Il fallut enfin céder sous le-poids de la lassitude et
du dégoût ; avec l'assentiment de son père, le- jeune
Plessis déposa le tablier reprit Phabit d'écolier, et,-
dans lautomne de 1778, partit, avèe son frère et
quelques-uns de ses condisciples, pour aller termiiner
ses études au petit séminaire de Québec; cár on n'a-
vait pas encore ouvert les classes de rhétorique ët de
philôsophie, à Montréal.

Vers cette époque les communications entre les
deux villes étaient accompagnées de difficultés, qüi
depuis longtemps ont disparu, niais dont on peut juger
par les letires de M. Môntgolfier, grand vicaire de
lévêque de Québec. Chaque année, vers la fin des va-
cances, il annonçait à monseigneur Briand que les
élèves du district de Montréal ne 'pourraient être pré-
sents à P'ouvérturè des classés.

."'Je dois aussi informer Votre Grandeùr," écrivait-
il le vingt-cinq septembre 1775, " que les écoliers de
cette partie ne seront pas à même de se rendre a
temps à Québec pour commencer les classes à 'ordi
naire. Il n'y a que cinq barques devant la ville,
toutes frêtées pour le roi.... Les écoliers ne peuvent
y trouver place ; les berges et les bateaux sont aussi
retenus pour le besoin du service. Il n'y aurait que
des voitures de terre, dont la plupart ne sont pas en
état de faire la dépense, soit pour eux-mêmes, soit
pour leuris meubles."

Le neuf octobre suivant, il revenait sur le même
sujet dans ces termes: " Les ecclésiastiques et éco-
liers destinés pour le séminaire de Québec sont
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toujours ici. dans le même embarras pouf s'y
rendre."

Parfois, au commencement des vacances, il arrivait
que lassés d'attendre le départ d'une goëlette, qui
n'était jamais prête à lever l'ancre, et sentant leur
bourse fort légère, les élèves les plus vigoureux rega-

gnaient à pied la maison paternelle, et se rendaiént
· ansi de Québec à Montréal. C'étaient les voyages
les, plus amusants, et ceux qui laissaient les plus
agréables souvenirs dans la mémoire des courageux
piétons.

La navigation par les goëlettes était fort lente et
fort ennuyeuse, lorsqu'il fallait remonter le fleuve. On
rapporte que de malheureux écoliers, partis de Québec
au milieu du mois d'août sur un de ces petits bâti-
ments, eurent à passer cinq semaines dans leur étroite
prison, et arrivèrent à Montréal au moment où finis-
saient les vacances.

Bien différente était la voie de terre pour les vi-
goureux gaillards qui préféraient la suivre. Réunis
dans la chapelle du séminaire, les voyageurs sa-
luaient, par un cantique, la protectrice des pèlerins ;
puis la bande joyeuse défilait ; elle poussait un cri
d'adieu au milieu de la grande cour, et, comme une
volée d'outardes à l'automne, se dirigeait vers l'ouest,
qui pour elle renfermait la terre promise.

Avec six semaines de vacances à l'horizon, un
léger paquei sur les épaules, et un cœur bondissant
de plaisir, le jeune étudiant marchait lestement, tantôt
au refrain de quelque chanson populaire, tantôt au

F-sas
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milieu des gais propos et des rires bruyants de ses
compagnons. Vers le milieu du jour, on s'arrêtait
sur le bord d'un ruisseau, on au pied de quelque orme
séculaire ; les sacs se vidaient, et les provisions
étalées sur l'herbe disparaissaient rapidement devant
l'appétit des voyageurs. Le soir on frappait à la porte
d'une de ces blanches maisons qui bordent le grand
chemin. depuis Québec à Montréal ; le costume· de
séminariste procurait partout un accueil favorable et
une bienveillante hospitalité. La grande chambre
était mise à la disposition de messieurs les écoliers;
pour eux le feu pétillait plus ardent dans la cheminée,
la nappe la plus blanche était étendue sur la table,
et les omelettes les plus rebondies se succédaient dans
la poële.

C'était dans la grange, sur le foin nouveau, que les
voyageurs allaient se reposer des fatigues de la
journée ; avec l'air frais en abondance, ils dormaient
plus à l'aise, et n'avaient pas à redouter de visiteurs
incommodes.

Au soleil levant tous étaient sur pied; lorsque, après
un bon déjeuner, le trésorier de la bande offrait à la
maîtresse du logis de payer les dépenses causées
par lui-même et par ses compagnons, il était arrété
par un refus, que suivait une invitation de ne pas
oublier la maison quand ils descendraient.

Monseigneur Plessis racontait souvent et gaîment
les incidents d'un voyage qu'il avait ainsi fait, avec
quelques ecclésiastiques et les écoliers les plus vigou-
reux-de la philosophie. Cet épisode de sa vie d'étu-
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diant avait laissé dans sa mémoire les souvenirs les

plus agréables.
A Québec les études du jeune Plessis furent conti-

nuées avec un succès extraordinaire. C'est le témoi-
gnage qu'en rend un ancien professeur de cette véné-
rable institution : " L'éducation," dit-il, ".qui sert
d'ordinaire à,culiiver ou à embellir un fonds brut on
ingrat, ne fit que développer les richesses du sien.
Avec un esprit naturel et facile,. solide et étendu,,
l'étude n'eut point de difficultés qu'il n'aplanît,
point de .dégoûts qu'il ne dévorât, point d'obstacles
qu'il ne surmontât. Aussi faisait-il des progrès,
rapides dans toutes ses classes ; il eut des compé-
titeurs et des rivaux, mais aucun ne lui disputa la.
prééminence."

'III

Vocation-Entrée dans létat ecelésiastique-Professorat-3. Plessis
est, nommé secrétaire du diocèse-Sa prêtrise.

Pendant la dernière année de ses études, M. Plessis,
comprit qu'il était appelé à embrasser l'état ecclésias-
tique. Quoique bien jeune encore, puisqu'il avait à
peine dix-sept ans, il avait attentivement considéré
quel serait le meilleur emploi qu'il pourrait faire de
ses talents ; et il avait conclu que c'était dans le

Fp2
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sacerdoce qu'il lui serait donné de produire la plus
grande somme de bien, pour la religion et pour Ila
patrie. Après l'église, il aimait la patrie; et dès lors
ce jeune homme, qui allait s'attacher au service 'de
Dieu, était fortement préocupé de l'avenir de son
pays.

Le quatorze août, 1780, au moment où les élèves
-se préparaient à entrer en vacances, M. Plessis reçut
la tonsure des mains de Mgr. Briand. Comme six
ans devaient s'écouler avant qu'il ne pût être admis
à la prêtrise, l'évêque jugea à propos de l'employer
dans l'enseignement ; et le nouvel ecclésiastique fut

.chargé des classes de Belles Lettres et de Rhétorique
-au collége de Montréal.

Une mémoire prodigieuse, un goût sûr, des con-
-naissances étendues et variées le rendaient éniinem-
ment propre aux fonctions qu'il était appelé à remplir.
En commençant son cours, il eut cependant la morti-

.fication de reconnaître que deux de ses écoliers
,étaient plus avancés que le maître dans le latin;
-Despautère, autrefois méprisé, tenait à prendre sa re-
vanche. Monsieur Plessis se mit à l'œuvre pour ré-
parer le temps perdu ; et au bout de deux semaines
il avait si bien gravé dans sa mémoire les préceptes
latinisés du vieux grammairien, que, quarante ans
après, il en- récitait des pages entières sans hésiter.

Les élèves eurent bientôt reconnu le mérite supérieur
de leur professeur. Celui-ci; de son côté, trouvàit un
plaisir indicible à s'instruire lui-même en se préparant
à instruire les autres. Il aimait à s'entretenir avec les
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grands. écrivains du siècle d'Auguste, et ,avait sur--
touun ,got particulier pour Horace, dont il.avat

çtppris.par cour les plus beaux norceaux. Aussi,.
sa position lui plaisait. tpllement, qu'il aurait voulu ne
la.jamais.abandonner. Danis les dernières années de
sa vie, il exprimait son regret d'avoir été arraché à
l'enseignement, lont les devoirs s'accordaient si bien
avec ses goûts.

Au mois d'octobre de 1783, Mr. Plessis fut appelé
à Québec par monseigneur Briand pour y remplir la.
charge de secrétaire du diocèse. Quoiqu'il n'eût
pas encore reçu les ordres sacrés, messieurs les grands
vicaires de Québec et de Montréal avaient une telle

confiance dans sa capacité et dans sa discrétion, qu'ils
suggérèrent cette nomination comme la meilleure qui
pût être faite.

Depuis un an, l'évêque Briand, retenu par une
grave maladie, ne pouvait plus suivre les affaires
comme il l'aurait désiré. Son coadjuteur, monsei-
gneur D'Esgly, était plus âgé que lui et demeurait à
Saint-Pierre de l'ile d'Orléans ; d'un autre. côté, le
grand vicaire de Québec, monsieur Gravé, avait à
exercer d'importantes fonctions au séminaire, dont il
était un des directeurs. Ainsi une grande partie des

détails de l'administration diocésaine devait retomber
sur le secrétaire ; et ces détails étaient nombreux et
fort compliqués, car le diocèse de Québec s'étendait

encore, à cette époque, depuis la Nouvelle-Orléans
-jusqu'aux côtes du Labrador.

Par sa discrétion, sa régularité et son aptitude aux
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affaires, le jeune lévite prouva qu'il méritait la con-

fiance entière que iu1i accordait son évêque Son

respect et son dévouement étaient sans bornes pour

le vénérable prélat auprès duquel il vivait; et, chaque

jour, il s'efforçait d'imiter ce beau modèle de *la vie
,ecclésiastique lu'il avait devant les yeux. Èntre ces
,deux hommes si différents d'âge et de rang, mais si
dignes l'un de l'autre, s'établit une profonde sympa-
thie fondée sur la ressemblance des goûts, des senti-
ments et du caractère.

Sous un matîre si habile et si vertueux, M. Plessis
se forma aux vertus sacerdotalès, et acquit sans effort
les connaissances qui lui devaient un jour servir

pour la direction du diocèse de Québec. Dans ses
-conversations avec le vieil évêque, il recueillait de
précieux renseignements, et sur les causes qui avaient
:amené la chute de la domination française au Canada,
et sur les hommes qui dirigèrent les affaires de la

colonie avant qu'elle eût été cédée à l'Àngleterre.
Ces entretiens influèrent sans doute sur les opinions
que M. Plessis se forma touchant le mérite des deux

gouvernements. En considérant le système de tra-
casseries, organisé contre l'église et le peuple du

pays, par quelques-uns des chefs et des employés su-
balternes qu'y envoyait la cour de Louis XV, lors-

qu'elle fut tombée sous le sceptre de la Pompadour,
il ne pouvait s'empêcher de reconnaître que, sous le

gouvernement anglais, le clergé catholique et les popu-
lations rurales jouissaient de plus de liberté qu'on ne

leur en avait accordé avant la conquête.
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Les rapports entre l'évêque et son secrétaire de-
vaient être bientôt modifiés, sans être cependant inter-
rompus. - La santé chancelante de monseigneur
Briand l'empêchait de s'occuper aussi activement,
qu'il l'aurait souhaité, de la conduite du diocèse; il
sentait ses forces s'épuiser par les efforts qu'il faisait
pour subvenir aux besoins spirituels de son troupeau,
et sa conscience délicate s'inquiétait vivement de cet
état de choses. En conséquence de ses représenta-

tions, le Saint Siége lui permit de se décharger du

fardeau ·qui l'accablait ; et le vingt-neuf novembre,
1784, le prélat remettait à son coadjuteur le titre et
la charge d'évêque de Québec.

Mgr. D'Esgly se hâta d'appeler à son secours un
ouvrier plus fort et plus jeune. Au Détroit résidait,

comme curé et grand vicaire, un respectable prêtre,
qui avait été secrétaire du diocèse et supérieur du
séminaire de Québec. Prédicateur distingué par
sa facilité et son onction, homme recommandable parla
pureté de ses moeurs et sa vie vraiment ecclésiastique,
M. Jean François Hubert avait acquis la confiance de
son evêque, l'estime de ses confrères et le respect
de ses concitoyens, lorsque son zèle le porta à s'offrir
pour la mission du Détroit, fort éloignée de la ville
épiscopale, et séparée du centre de la province par de
vastes solitudes. Ce fut sur ce prêtre estimable

que tomba le choix de Mgr. D'Esgly.
M. Hubert, nommé évêque d'Almyre et coadjuteur

de Mgr. D'Esgly, par le Pape Pie VI, fut sacré à
Québec, le vingt-neuf novembre, 1786. 11dût fixer sa
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résidence dans cette ville, et se charger en grande partie
de ladministration .du diocèse, ,çar :lge et.les.infir-
mités de l'évêque titulaire le retenaient dans sa pa-
roisse de -Saint-Pierre.

Dans ces circonstances le coadjuteur fut heureux
de profiter de l'expérience et des lumières de M.
Plessis, qui avait été promu au sacerdoce le onze mars
précédent. Quoique le nouveau prêtre n'eût encore
que vingt-trois ans, telle était l'opinion qu'on avait
de sa capacité, que son concours paraissait nécessaire
dans l'administration diocésaine.

A la mort de Mgr. D'Esgly, arrivée en 1788, le
coadjuteur prit possession de son siége, et eut occa-
sion d'apprécier de plus en plus les talents et la fer-
meté de son secrétaire. En 1789, quelques-uns des
officiers du gouvernement proposèrent de fonder à
Québec une université, qui servirait également aux
protestants et aux catholiques. Ce plan était habile-
ment combiné, pour mettre l'instruction supérieure
entre les mains des ennemis de la race française et
du catholicisme ; il avait surtout pour but d'employer
les biens des jésuites à enlever aux Canadiens
leur langue et leur religion. Mais le voile du bien
public était si habilement jeté sur tout ce projet, que
lord Dorchester et l'évêque de Capse, alors coadju-
teur, étaient tombés dans le piége et favorisaient
puissamment l'institution proposée.

Aux trames des meneurs, Mgr. Hubert opposa une
sagesse et une fermeté dignes d'éloges, et réussit à
étouffer la mesure dans son berceau. Il présenta au
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gouvernement un mémoire, dans lequel il demandait

qu'on prît " des mesures pour assurer le collége des
jésuites ainsi que leurs autres biens, au peuple cana-
dien, sous l'autorité de l'évêque de Québec." Ce
mémoire, remarquable par la solidité du raisonnement,
par la justesse des vues et par la clarté du style, était
le résultat d'une assemblée, a. laquelle avaient assisté
l'ancien évêque de Québec, et les directeurs du sémi-
naire. La rédaction en avait été assignée à M.
Plessis, qui remplit sa tâche à la satisfaction des deux
évêques.

Les services rendus par le secrétaire engagèrent
son supérieur à le fixer auprès de sa personne, en lui
assignant un poste convenable. Un déplorable acci-
dent lui en fournit l'occasion deux ou trois ans après.

IV

M. Plessis est nommé curd do Québec.

Le vingt-un de mai, 1792, M. David Augustin Hu-
bert, proche parent de l'évêque et curé de Québec,
se noya en allant porter secours à un de ses confrères
de l'le d'Orléans. La chaloupe sur laquelle il s'était
embarqué était lourdement chargée ; le vent soufflait
avec violence. Ne pouvant tenir contre lagitation
des flots qui menaçaient de la submerger, elle fut di-
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rigée vers la Pointe-Lévi; mais, dans ce changement
de route, elle prit une si grande quantité d'eau, qu'elle
sombra près du rivage, vis-à-vis du lieu nommé Ca-
bane deà Pères. De douze personnes qui étaient dans
la chaloupe dix se ýnoyèrent, et parmi celles-ci se
trouva le curé de Québec. Par son zèle, sa charité,
sa grande douceur, M. Hubert s'était rendu cher à
toutes les classes de la société.; aussi à la nouvelle
de sa mort, les regrets furent-ils universels.

Remplacer un curé si généralement aimé était une
affaire fort embarrassante. Heureusement l'évêque
de Québec avait, auprès de ·lui un prêtre-modèle,
qui s'était montré jusqu'alors digne des charges aux-
quelles il avait été élevé ; l'esprit d'ordre, l'assiduité
au travail, les talents supérieurs et les éminentes
qualités qui distinguaient son secrétaire, étaient des
garanties qu'il s'acquitterait avec succès de ses de-
voirs, comme curé de Québec.

M. Plessis n'avait encore, il est vrai, que six ans
de prêtrise ; mais sa gravité le faisait respecter au-
tant que s'il eût été un vétéran du sacerdoce ; sa jeu-
nesse n'était donc pas un obstacle à sa promotion.
Ces raisons décidèrent Mgr. Hubert à lui confier la cure
de Québec, tout en le forçant à garder la charge de
secrétaire. Le deux juin 1792, M. Plessis prit solen-
nellement possession de son bénéfice et se livra éner-
giquement aux pénibles fonctions du ministère pa-
roissial.

Ecoutons les remarques que fait à cette occasion,
M. Raimbault, dans l'oraison funèbre du grand évêque.
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"'Qu'il est d·ifficile," dit-il, " de succéder à un de ces

hommes rares. en qui la providence semble avoir

réuni les formes les plus aimables aux qualités

les plus insinuantes. Des manières affables, des

mours douces, un caractère heureux ont des attraits
invincibles ; quelle tâche donc pour un successeur,

s'il se montre sous des formes moins faciles! Chacun

ne semble-t-il pas lui reprocher ce que la nature ne
lui a pas donné au même degré qu'à son prédé-
cesseur?.. . Et si l'on parvient en pareil cas, sinon

à faire oublier l'objet de l'affection *publique, du
moins à se concilier les esprits et à forcer l'estime et
la confiance ;.... il faut, convenons-en, un de ces

mérites transcenda.nts qui sont un phénomène plus
rare encore que le premier."

En effet le zèle du nouveau curé à arrêter de

funestes exemples, la fermeté inébranlable qu'il
déploya dans quelques circonstances difficiles, lui
attirèrent, dans les commencements de son adminis-
tration, des taquineries de la part dequelques individus,
qui espéraient rencontrer une main moins ferme dans
le jeune curé.

Sans être arrêté par ces misères, M. Plessis conti-
nuait à remplir ses devoirs avec la même exactitude
et le même dévoûment. C'est le témoignage que lui
rend un homme qui vivait alors dans son intimité.

" Quel esprit d'ordre dans l'administration de cette

grande paroisse ? Quelle mémoire pour ne rien oublier
des diverses afTaires auxquelles il avait à pourvoir?
Il prévoyait tout, non seulement pour lui, mais encore
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pour tracer à ses collaborateurs leur tâche journalière.
Malgré - les déplacements presque continuels, malgré
un concours varié de personnes et d'événements, il
connaissait tous ses paroissiens par leur nom ; il
savait leurs besoins, leurs affaires; rien n'échappait
à sa sagacité, à sa prévoyance. Assidu au ministère
le plus péniblele tribunal de la pénitence, il était tou-
jours prêt, soit à distribuer le pain de la parole de Dieu
dans des prônes méthodiques, pleins de la plus solide
instruction, soit à visiter les malades dans les hôpi-
taux, dans les prisons, soit à conceiter avec son
évêque les affaires les plus épineuses, à discuter les
matières les plus abstraites; et tout cela sans cesser
un seul jour de vaquer quelques, temps à l'étude, à
une étude analogue à son état."

En se chargeant de la paroisse de Québec, M.
Plessis n'avait pas cessé d'agir comme secrétaire
de son évêque. Dans les affaires secrètes et diffi-
ciles surtout, la part principale des écritures et de
la rédaction lui était acquise de droit. Cependant
pour alléger un peu le fardeau, on lui adjoignit un
assistant-secrétaire qui était chargé des menus détails
du bureau. Ses occupations étaient alors devenues
si nombreuses, qu'il y consacrait les journées entières
et une partie des nuits. Debout à quatre heures du
matin, rarement pouvait-il se mettre au lit avant
minuit; et encore, au milieu de son court repos,
était-il souvent appelé pour visiter quelque malade.

Les moments de loisir qu'il pouvait obtenir, au
moyen de ses longues veilles, étaient religieusement
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consacrés à des études sérieuses, surtout à celles qui
se rattachent aux fonctions et aux devoirs du prêtre.

Tel était son désir d'étendre le cercle de ses connais-
sances; qu'il s'avisa de consacrer à l'étude une nuit
entière par chaque semaine. Son robuste tempéra-
mnt et sa forte volonté le soutinrent d'abord dans
cette entreprise ; mais il dut y renoncer au bout de
deux ou trois mois, quand il s'aperçut qu'après une
nuit d'insomnie, pendant le jour suivant il perdait à
lutter contre le sommeil autant de temps qu'il avait
espéré d'en gagner.

Tout en s'occupant de l'instruction religieuse de
ses paroissiens en général, M. Plessis veillait parti-
culièrement sur celle de la jeunesse, qu'il regardait
comme la portion là plus intéressante de son troupeau.
Lorsque les enfants qu'il avait préparés à la première
communion laissaient les bancs du catéchisme, leur
curé ne les oubliait pas ; il surveillait leur conduite,
il les appelait auprès de -lui pour leur donner des
conseils, il s'attachait surtout à leur inspirer de
l'éloignement pour ces réunions dangereuses, où au
milieu des plaisirs et de l'enivrement de la danse, tant
de jeunes gens sacifirent un temps précieux, perdent
le goût de leurs devoirs religieux, et souvent compro-
mettent leur avenir. Il aimait à leur. répéter dans
l'occasion ces mots de Saint François de Sales:
" Je dis des danses ce que les médecins disent des
champignons : les meilleurs ne valent rien. Je dis
de même, les meilleurs bals ne sont guère bons.....
Ces récréations inconvenantes sont ordinairement
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dangereuses ; elles dissipent l'esprit de dévotion,
elles refroidissent la charité, elles réveillent mille
sortes de mauvaises affections."

Pour encourager une saine éducation parmi les
classes ouvrières, il fonda des écoles dans les faubourgs
de Saint-Jean et de Saint-Roch, choisit lui-même les
maîtres qui y devaient instruire les enfants, et visitait
fréquemment les classes.

Lorsque, aux catéchismes ou dans les écoles, il ren-
contrait des caractères heureux ou des intelligence.
supérieures, il engageait les parents à placer ces
enfants au collége ; si la famille n'était pas en état
de fournir aux dépenses nécessaires, alors la bourse
du généreux prêtre s'ouvrait plus ou moins largement,
suivant que les circonstances le requéraient.

L'église, le barreau et la médecine ont dû plusieurs
de leurs membres les plus distingués au sage discer-
nement et à la libéralité du curé de Québec. Quel-
quefois, lorsqu'il découvrait des talents transcendants,
il se chargeait de les cultiver lui-même, dans ses
moments de loisir. Je citerai ici un exemple de son
succès en ce genre.

Un de ses vicaires l'informa un jour qu'il avait
remarqué, en faisant le catéchisme, un enfant plein
d'esprit et d'intelligence, mais dont les parents ne
pouvaient, faute de moyens, le faire instruire. C'en fut
assez pour exciter l'intérêt de M. Plessis; l'enfant lui
fut présenté, et se trouva répondre parfaitement au
portrait qu'on en avait tracé. , Le curé le reçut dans
sa maison, et lui donna des leçons quand il en cut le
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temps; au bout de dix-sept mois, l'écolier avait appris

toute -la grammaire latine, et terminé son cours de

Belles Lettres. Dès lors il entra au petit séminaire

et fut mis dans la classe de Rhétorique, où il occupa
les premières places, sans néanmoins se fatiguer par
le travail. Après ses études, qu'il termina avec dis-

tinction, il déclara qu'il n'avait point de goût pour l'état

ecclésiastique ; et son protecteur lui procura les

moyens d'étudier la loi. L'élève de M. Plessis, re-

marquable par son esprit, sa facilité et son éloquence,
brilla dans le barreau et s'éleva rapidement à la tête
de sa profession. Cet homme était Rémi Vallières,
qui, -lorsque l'âge et l'expérience eurent mûri son

talent, fut appelé à présider l'ancienne chambre d'as-
semblée, et plus tard à occuper la première place dans
-les tribunaux, en qualité de juge en chef du Bas-
Canada.

Comme prédicateur, M. Plessis avait des qualités
différentesde celles qui distinguaient son prédécesseur.
Plein de douceur et d'onction, remarquable par ses
manières élégantes, M. David Hubert avait un talent
particulier pour toucher et émouvoir les cours. Dans
la chaire le geste de M. Plessis était noble ; sa parole
grave, claire, convaincante, était propre à instruire et à
éclairer, rarement à toucher. Ses instructions n'étaient
jamais bien longues, aussi étaient-elles toujours
écoutées par les assistants avec plaisir et avec une
profonde attention.

Au milieu des efforts de M. Plessis pour diriger et
instruire ses paroissiens, il s'aperçut que plusieurs
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d'entre eux échappaient à l'influence de son ministère:
c'étaient les quelques familles catholiques d'origine
britannique, qui s'étaient établies à Québec. Quoique
peu nombreuses, elles avaient droit à la sollicitude
spéciale du pasteur; il devait pourvoir à leurs besoins
spirituels, et les protéger contre les séductions de
l'hérésie. Le charitable curé voulut se mettre en
rapport direct avec elles; dans ce dessein et nonobs-
tant ses occupations multipliées, il se livra avec
ardeur à l'étude de l'anglais, et grâce à son application
et à son heureuse mémoire, il pouvait au bout de
quelques mois le parler et* l'écrire correctement;
jamais cependant il ne put parvenir à le bien
prononcer. Aussi, lorsqu'il prêchait dans cette langue,
rencontrait-il quelquefois des oreilles assez rebelles,
pour ne point saisir le sens de ses meilleurs discours.
Il était le premier à plaisanter sur ce sujet; et il
aimait à dépeindre l'ébahissement d'une bonne irlan-
daise, qui, après avoir écouté les avis qu'il lui donnait
en anglais, finit par lui déclarer qu'elle ne comprenait
pas le français.
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ststant Sb'rr&aire

M. Jos E Martin

Le Séminaire de Québec
M l'Abbé Baillargé
M l'Abbé Beaudet
M l'Abbé Tios E Hamel
M l'Abbé F Laliberti
M lAIbéC La-.entière
M l'Abbé L H Paquet
M l'Abbé P Rloussel
M Julien Auger, Lcet-
M Nap Laliberté, Ecci
M Aug Vizina, Ecel
M Blenoit, £cel
Fni Audette, Etudiant
Ph Beaulicu, Etudiant
Ph Charest, Etudient
Jos Rainville, Etudiant
James Se'cîon Etudin
A E Turcot, ýi:udiant
Prostp Vincenit, Etudian
Aribur Beaudry, Etu
diant

Bitreaut dit Totnial t1
Qriiec.

Louis Laniontagne
Louis béon Dioni

Presbytère.

M. le Curé iJ5 Aucl.ir
M l'Abbé If IL Casgrair
(5 cxcmpla ires)

25 Février 1so:s

M l'Abbé Hiuot, (2 ex-
emplaires)

Mlle Françoiso de Chian-
tal Leinieux

Uetiversili L.avat.

Réuîé Casgrin
Alph Hébert
Josephl ICone
Alphionse de Lusignan

La Bibliothèque du Par-
lement, (3exemplaire)

La Chamr de Lecture,
(2 exemplaires)

Rev Dr. Adamson
Jos Asselin
It G Belleau
P N Bellecourt
Emrn Blain, (2 exelu-
plaire)

Jos Biais
Th Biaisî
V~ X Blanchet
* A Bouclier
* 1, Cardinal
* J Casauli, (2 cxeni-
plaires)

j E Doucet
E P Dorion.

iW Fonnng
L R portier

t P Gingras
- N Gingras

Alfred Garneau
A Gérin-Lajoie, (5 ex -

e emplaires)
Barry Hal-es
PLalîherté
ALaperriêre

William LeMoine
Joseph Leunonde
J P Léproho
W B Lindsay
G M Mluir

î,1 3 B Myrand
Jos Pageau

E, Pelletier
P Ratté
P Rivet
Pol sillitît
0 Vallerand
0 Vrincent,

si*créfariat Pr>rivtial.

£uienne Parent, (2 ex-
emplatres

G Bertrand
S Ferlaad
S Têtua
M Amouroux

conseil 1.:6crlif.

Flavien Vallerand
J O Coté

Prouireur Ciiiiral.

L'Hon L V Sicotte
Jos A Depoy
Geo Futvoye

Rite .Buade.

Il. G Patton, Bu reau de
Poste

Jules Bouchasid, Bureau
de Poste

Clis Chamberland, Bu-
meais de Poste

L Morel, Bureau de
P>oste

T Aliger, -Bureau de
Poste,

M Marticoue, Bureau de
Poste

L P Leinay, chez Le-
mieux et Itemillard

Chs Cinq-Mars, N P
M Robh(aille, commis
chez Beelian

Edmnd Gingras, coin.
mis chez Beebau

Les SoiréesCatmadiennes
Leger Brousseait



Nap Causault, Avocat,
12

M Langlois, Avocat, 12
M Angers, Avocat, 12
Alfred Lauriot, ,chez

Mine Grenier Hôtellière

Rue di Trésor.

C P Lindsay, Avocat

Blureau& des Terres.

Fi D LeMoine
F M Partridge
Alex Kirkwood

Bureau dit Rigûtra-
tettr Provincial.

J A Bélanger
L A Catelier

Rue des C'arrieres.

G B Faribauît, 4
Théophile Heamel, 4

1'alaü de Testite.

* J C Fiset
L Fiset
E Fiset
John Burroughs
JO0 Laberge
M Bélanger
F E Hudon
Ant Brindamour
Edouard Deniers
Yerdinand Gingrats
O T Cinpcau

tUrsulines.

M LeMoine, Ptre, Cha-
pelain, (2 exemplaires)

Rite Donnatcona.

A Fraser, Avocat

Rue du Parloir.

Marc-Aurèle -Plan-
don, Avocat, No 5

Fr$ Lepage', chez -M
Plamondon,

Rite lledimand.

11 le Juge Andi Stuart, 5

Vital Têtu.

Re illout Carmel.

M Delagrave, Avocat
N H Bowen, N P, 7
M Cambie, coin de !a rue

des Grisons
Col De Salobcrry, Bureau

de la Milice
F X J .nmbert, Bureau de
la Milice

Rite Ste. Deii (Cap).

H R Gcthings, 6

Rite &t Ge)uvièvecCp>

G Verret, Bureau des
Travaux Publics

M de Buclen, Bureau des
Travaux Publics

G T Pemberton, Bureau
des Travaux Publics

L P Gauvreau, Bureau
des Travaux P>ublics

Madame DeFoy, ô
Isidore Thibaucleau, 3
Laurent Tetu, 19
F X Garneau, 21
Cirice Titu 23
Abraham }'imel, 12
P Garnenu, 6

Rue St. Lois.

M le Juge Tnschereau, 4
Colonel Louis Panel, à
Col Chis Pael 2
NI le Juge Caron, 21
J U Baudry, 21
A Bêlanger, 21
Thos M'Cord, 21
HG JoIy, 47
L'Hont U. Tessier, 42
Jos Hemel, 35
N Hemel, Etud. en droit,
chez M Tessier

Rah Dans Ettnd. en
droit cheM Tessier

Sir FBlleU, 36
Hugli OeDoniîell, Hôtel
de Ville

Euilêate Dorion, Hôtel de

Arthur Gagnon, Hôtel de
Ville

Jos Hanml ôeld il

Thos Trî.dcllc, Hôtel de
Ville

Au gGatuillier, Hôatel (le
Ville

J F Pellant, Bureau dii
Rteceveur Général

F L Casault, Bureau dlu
Receveur Général

'%V Baby, NI P, 5
D T Moatambault, Avo-
cat 8

Jos i3os&ê, Avocat, 24
Jus N Bossé, Avocat, 24
Ch Baillargé, Architecte,
30

L G Baillargé, Avocat,
22

C A P Pelletier, Avocat,
22

John O'Parrell, 32
.%lle Youtî
%V Hl Grif'ln éparte-
muent des Postes

J Audette. Département
des Poste

Rue de la Fabrique.

V Bilanger, Marchand
de fer, 9

A Gariepy, 9
A Gaboury, chez Laird
et Cie

O Garoux, Pharmacien,
16

T H Hardy, Libraire,
14

C Duquet, 1
G E Blumliart, chez
Glover, 20

G Benoit, chez Glover,
20

J'os Crémazie
Jacq Cremazie

Rite St. Jean (Haute,
Ville.)

Etigène Lérault, 31
J B Liývernois, 19
F Robitaille,- chez Mer-
rill, 4

C Fecteau, chez 0 Côté,
Chapelier

E Buteau, 16
CAÀ Dumas,ý 43
Edouard Dery, 43
F GJarneau, chez Merrill
et Cie, 4

Frs DeBlois, 18
P JGendron, 9
Calixte Lacaýsse, 12î



rio St. JToseph (Haute

Il B Durort, 13
Joe Petitelerc, N P, 15
Jos Martel, tuoimis chez

Mde Trudelle, 3
Hlector L Langevin, 9
G S Audctie, 21
IL. P Boisseau, Il

Rite ilu Palail (HJaute
Ville.)

Dr Blanchet
Létifi H{onoré Tessier, 10
Dr LJ Itoy
P Lespérancts, 7
Veuve Vandcrheydena

M l'Abbé là A Gauilhier,
Eglise $t Patrice

Rue SÇainte Anne.

Wni Mûrsden hiD, coin
de la rue du ý rm.r

Dr Jackson, 13
A S Matte, 30
G Talbot, Avocat, 29
G H LaItuc, Avocat,
35

Madame Sheppard, 42
Dr Landry, 4
Jos Lamoureux, 36
H Cagrain, Bureau
deAgrieuhure

Henry May, Burcau
d'.Ag riculture

Ch. Lesperance, Bureau
d'Agriculture

Jos Pelletier, Ecolier, 2C
M Bussièrec, Blureau
d'Agri*culturte

N Tanuay, chez BI
Dussierés, Bureau d'A-
griculture

Jules Met bol, 33

Imprinterie de la Reîne

S Derbishire
Oea Desbarate, Jr
Paul Dumas
J Desroches
G A Larrance
G H Lemaitre
L pLarfance
Isidore Bureau
Oeo P liarwood
Jots Bureu

AJ3 Jacquien
Pierre Bêlanger
Oea Lemnaitre
Pierre Bureau, Jr
Jas Young
Isidore Côté
J F ttcEstry
los Vienno.Michlaid
J B Parent
Johni Harwood
E I3alzaretti
A A Lofrance
Hlenri Julien
J F Tourangeau
J F Bélcuger
A Lachace
E Bélinge

A Junot
F Trudel
Basile Bloy
W J Smnith

Rite des Jardins.

lisae Labrecque, 18
P Lêgaré,.Avocal, 1S
C Cimnon> 18
F P Baiard,. Avocat,
16

Hencri Taschereau, Avo-
cat, 16

P Siguin, 18
Jacques Maloitin,.Avo-

vat, 18
Joli âlrason, Avocat,

16
B Dionne, Avocat, 16

Ride iles Renapares.

A LeMoIitie, 9
F F Gourdeau, 7
L'lion L Massue, 10
Edouard LeMoine, 8
r C Dupleasis, 2

Rite Saipie Famnille.

L A Robitailte, 8
TIi Robitaille, 8

JB C ffcbert, Her, N
P, 18

Norbert Anctil, 22
Henri Paquet, I
O Mlartmet, relieur? 1
Sêm Mnrinet, écolier, 1
N Baiziretti, 1
1?A deGas ,20.

Madame .Joly, 15
N F Laurent, 8

Rite &t George, (H V)

Frederie Braun, 17
Ch HuaI, 19
Joseph Bouchette, Ibi
Vineat Cazeau, 12
Mde C F Langevin, chez

Mde W R oy, 14

Rite C'oufflard.

A BSirois, 3
Elzéar L.aîontague, 30
F Côté, 25
Thosagné, hôtellier, 20

Rite &e Flavien.

P Gingrus, 1

Rue des C'aiernes.

Elie Proulx, relieur, S

Ruile St F.rani si, (.11 y)

Théophile Baillargé, 14
H Simard, If P 1
M Rtuel, chez NiSimard
Ernest Gagnon, 12
Dr FA H Laitue, 5
Victor Tcssier, 10

Rite Si .Toac/dn,.

F Buteau, 21

Rueit e Angèle.

Madlame P'ennîy, 24
Nardshse Légaré, N P, 2
Dite Rornain,, 15
J Vizîna, 12'

Rite ,ical.

Diles Bacquet, 10
Chuarles Hîanveu*, 5

M lAbbé Lemieux,
chapelaini

Madame Philippe Panet,
15

L'Eau Fms Evanturel, 32
Eîîgine Pinel, 18



RL S '.% Buâcette, 17
T Trudau?, 31
F X Mietivier, S
C T Suzor, 2-4
Gaitpard Drolet, 22
L'Hon A N Morn, 12

Les PP. Jésuites
Ecole Norniete-Laval
M l'Abbé Je~an Lange-
vin, Principal del'Ecd.e
Normale

M Thibaulti Prqnrussur
à leole Noriale

M Lefloutillier, Avocat

C G Holt, 14
Arthur Taschereau, 25
Madame Desharats, 22
L'E-on, Jas Cauchon, 17
0 Frechtette, ô

BAtS$E-VILLE.

Rad la c g.

J'N Duquel, Bureau du
Caitadieit

Siméon Marcotte,
Bureau du Canadien,

Ferdinanîd Hante], 14
A Bergevin, 19
Thi Leblanc, tailleur, 18
Ls Benatid, Bureau dit
C'kroeide

C Tangua ', citez MU.
Hamel, Marchands

Rite Se Pierre,

B Caron, Et-r, A vocat, 5Ç
1,I Frêcise, chtez Iti
Caron, 59

James LeMoine, 6
A Têtu, chez Têtu e
Garneau, 20Babineau et Gaudry

E Chinie, 4-1
Jacques Atîwcr, N P, P~
W D) Cmni ýl, N P, 1.'
Ls Jo. A ernier, 48
Sévère ThéLetrge, 43
J S Paquet, c-hez ?Wl
Mountaiin, 41

M Andrews, 6
ýAurlien Dion, cornmia
chez M ThibodJeau

Alfred Thibaudeau, coin Cal# lI;ane.
de la riteSous le Fon. -
i.ouis i>revost, 40 Jacques Biaitc
E Benuidet, chez Chinic
et Méthoi, 44 FAUBOURGO ST. JEArt.

A Lindsay, Maison de la
Trinité Rite St. Jeau.

Rue Arthtur. E Piclié, I
- T Founier, Sculpteur, 9

Ls Ant Distous, citez Mi Dr 0 Itobititillo
MecClimont G Malte, 17J

IF X Benlînguet, Archi-

- G Itobrge, Marchand,
Louis Bourget 24
Leger Mercier, chez. E Laitue, 24J
Louis Bourget Stanislas Drolet, Epicier,

Achille Moraticy, chez. coin de la rue St Auigus-
Louis Bourget jtiti

Pierre Tungeon, chtez' %Vin Hardy, Commis
Louis Bourget chez S Drolet

Josephi Couture, chezi G Boivin, W0
Lois Bouriget - jCh$ Gouin, 63

Charles Samson, chtez Chs Valin, 55
Louis Brgt Madame E Gingr 84.

Germain Mihac, chtez Félix Chassé, 961,"
Louis iBourget Michel Qnin, 100

Michel Entend, chez A D Riverin, 1024
Louis Bourget Anselmte ilers, 10

Rus St parti. Louis Bilodcau, 121
- GBiais, 3j

3 Belleau, et 28 P Gingras, 31
M Gauvreau, 26 et 2,9 Dr Tessier, Maison de
Lous L'Heureux, 26 et Lepaite

2s J A Tapin, Marchand,
E Dolbec.,echez Goodwin 221
J Il Renaud, 26 et 28 PLt Morin, 32
Amable Pelletier, 107 N Dubord, 381

- N Côté, 40
Quai Atkipison., Samuel Benoit, 51

Riga raenet. Honoré Plamondon, 67
- Josephi Barbeau, 72

IF Nadenu, Bureau des G Déchene, 74j
1Vapeurs Provinciaux J 0 Matie, 78

- IHenri B3olduc; 80
Carré NVotre Dame. F X Frineite, Si j

tL A L Gouvin, 81 j
IL S NoeI, chez Mf S AI Frs Vezina, 12"
Myrand Cr Robitaille, 84

& Sult aie 1lîatel*. Rite d'AtS-u illi.

Théophile Ledruit, 5 B Verret, 66
A Tal bot, 19 G Gingras, 29

t~~ --- Larue, 13-
Rue &,ule ari. J Bernard; 481

-Jean Bourbon, coin de
eMissel Thiboden. 13 Ste Claire -
T G Martîneati, 13 J E Bolduc, 1021



Félix Teâtiier, 6j
Cyrille Tessier, N Pl 6j
L Plainondon 351
Dr Malouin,ï2
P G Jolieoeur, 321
T E Oitellel, 71
S.Bussières, coin de la
rue Sutherland

Frs Viziuja, 24
Ed Dussault, coin de Sie
Gcnovieve

LTSuzor, 14
L F Blerthlolt, Ci
Michel Tessier, N Il, 61
1. P Dufresae, 221
Dr Dussault, 761

Rite Richelieu.

C T Bouelîrard, 24
(J Biron, 30
Mine Galaretti, 22
P I>otvini, 6
S P Bouset, 43'z
D Vézina, 70

Riu. Si. George.

Yves Tessier, 34
L P Vold, 32
C J L Laîrance, 24
Félix tIarnc, 51
Jos Droet, 42
F X LnQ.wiin, 3S4
A Il Verret

John Clalds, Notaire, 6

Henri Cnatilî, 21
Edlluard Rouz&.c-llc, 45

Rue.Sýte. G»rec

Antoine Paquct, 22
E Alain, voin de la rue
St Jen

H- J Mdorgan, 244

Rite Si. JJtarle.

.3 11 Audy, Î4

Rite St. Olivier.

Jean Iticehard, 47
l.oîas AMoriseîte, 67
A Paquet, 42

Mi Nolet,653
Isaitt Grenier, 108
A Dessae, 3
-T Rochet, 48

Rite JIatourelle.

Gual Carpentier, 40

Rite Sutherlarnd.

J P Peachy, Arehitecte,
comn de la nue St Jean

Rute.9e. Claire.

Joseph Mlartel, Il
Jos Soulard, fils, 121

Rite Dlg

J B Plamondon

R i e Sie. Afarie.

Elziar Vincent

Rue St. Attetithiit Noie.

JostphI Laro,,e

AuF Voceîle, 4, rue Si
&Nicolais

Frédirie Bleruier, 9, rue
H-enderson

F.4L'ncÔurG ST. Louis.

.Rute saint simnon.

JA Amuut, 1

Rite St. Jourkirn.

J W 1leneliy, 1

j m TardiVel, 14

iiit Gabriel.

V Chinteauvcri, 15
LqJulien, 18
J Aain, v'oiturier

F X rrenetie, 31
EdCôtz

Rite Snuýt Augmitin.

Pierre Clinuvert

Rite (le l'Artilleriýe.

Jos Bédurtl

Lrlierrotiêre.

DUie Etise Déry, coin des
Rues la C;hpvrotière et
l'Artillerie.

P C D Gagné, 1l

FAunotina ST. Roci.'

Rue S&. Vailier.

L Belleau, Marchand,
pied de la Côte i Cotton

J B Côti, Sculpteur, 130
John Walker, citez Mine
Joq Allard

Frs Kiroume., 58
Wiulfrid Biss«on, 3~2
Pierre Bidegnrre, 140
Dr P AI Iardy, 88
P Gene, 138

Rue Se,îDominique.

Prudent Vallée, 1
J G Daniour, Avocat

Rue Des -Possit.

F L Gauvreaui. N P, 22
F Faloanienu, 21
Eqisôbie itcîuuud, 87
J B3 Martel, 71
0 Mtoiitîiuîy, coin de la
rue du t'ont

Josephi Lachannce, 43
L E Biardv, Al D, M8
J B i>rinnau, ÏN P, 394
Théoji Pîanondion, 77

Rute dui l'ont.

L E Ga,19
Dr Cla ern
Moise ara.dis, 32
Alex Fraser, 40
A Côté

J F Fortiîa
Geor"P Chabot, 29
Frs iluot, N Pi 12
Irue ichardsoli



Mi Cadoret, 57
Gea Pare, Epicier, 26

Rite dat Prairies.

Ch,3 Moisti S.
Rite Grant.

Augustin Danalso, 4

Rue de la Couronne.

P X Lepagu, 31
Louis Collin, 34
L N Lecre, 30
Mlde Jacq Pa~rent, coini
de la rue St. François

T E ltoy, 15
J B Bedard, 9
Zéphirjin Dubeau, 27
Arthur Dion, 27
Théophule Hudon, coin
de la rue St. Joseph

Fra Bérouard, 47
Jos Trtdelle, 24J
Cété ut Couture, 29
Hubert Catcher, 21
M~ Otlcîe
Nazairo Turrotte, 23
D Vaillancuri, chez
Côté et Cuuturo

H Gagnons chez Hudon

Jos Becla ni, 1l

Rite Ste. Diargiierite.

Xavier Julien, 421

A P'Egliie.

M Chiatist, Pire, Curé
M J F X Pelletier, Pire
M Pianmondon, Pire

Ru Se. .Tosel.

Th Ca*tonguay, 34
E A Généreux, 14
N F Boiet.onnault, 26
A Tourangeau, N P.

42
Thiophule Si. Jean, 55
Euîsèbe Hulé, 2
F D Dugal, 72
%VLaunière, N P, 44
Feux J uneau, lest, corri
Jacques Cartier

Rue de /I.L-glisc.

Geo Laituet, N P, 2

Rue da Prestes Edostara

Frs Langlois

ltittels Cov6.

A (J Auger, chez La-
Roche et Vcaner

M Venncr, chtez Laà-
Roche et venner

R1. Ste. Anet.

Pierre Valin, 23
Théodore Crépine 41

Rue Sie. lEldite.

Loais Côté, 2,5

Rute St. .Aussde.

Elle Maertineau, coin df.
la rie de la Reine

Rue SRt. Antoine.

Ml 0 leaubicn, 46

Rute Fleurie.

S C C Tran isle, 9
Pierre Roy, 911
G VanPclson,45
John Davidâon, 801

Bit Dorceteter.

Jean Perron, 241
L H H-uet, 7
G V Morins tonnelier,
28

André Gingras, coin de
la rue St Joseph

Rute L'aroit.

Miehel Dubeau, coin de
la rue des Ange

IfôpIiel Général.

M Plante, Pire, Chape-
lain

les Dames du Pensaion-
net

R-te Szt. Prau çoi.

Cy~rille Mout-bard, 6
MJBonneville, 47

J G Talbot, 461
blichel Pair)-, 31 j
Airred Lopointe, (6

* Rue de la Reine.

John Rcynhart, 1
Vincesiait Cloutier, 8
Cyrille Morancy, coin de
la rue des Commnissaires

* SAINtT MOAUVEUtt.

Rue dîit Roi. JRue Si,, Vlhier.

Louis Tessier dit La-t F Auger, coin de la rue
plainte, 58 1 RAuguste

WV Brunei, Pharmacien,' Deniss
coin de la rue Craig blichel ltobitaiIll

Régis Boy, 47 Narcisse Dion
L P Normand, 32 Théodor olin

Rae dei Comsetn sirei.i
- Rite Parenti.

Epipli Lerrançois, 43-
Rie-éar Le Falgrdeau, N P

- Rue Massue.
Madame A Mlaniger,-
22 Jacques Bonhommec

Reue Rieltarirs. Rite Ara go.

Christophe Antille, 171 F W Roy



A l'Egiase.

Le Père D;debant

Dr Letourneau

Bergeron neï.

Ricule Boulliatie,
Thos Desbiens

M R Boiiy, Pir, Curé
Johin E Barry
Louis F Boucher

Rokrvoal <Lac Si. Jean)

M Dernier, Pire, Mis.
sionnaire

Dite Dumais, Ins1ijînnice

Iiéeri cir, (Saguîenay)

Mi 1 B Villeneuve, Pire,
Curé

Damase Boulanger
Rimi Hudon
C~alixte Hébert
Fréderie Bolduc
Chs Hudon
P Horace Duxuais, Arp.
Provincial

L P o s ea ,é r B oucher, P re, C uré
Damase. Hudoui
L P Lacliance
Israêl Marin
Lucen Tremblay
J A Grave!
Ferdinand Faffard
Xavier Fortin

Chicoutimi.

DrbMartîni
M D Racine, Pire, Vi-

Caire-rbraii
Thos Cloutier, Clerc No-
taire

M F Il Beaudet, Pire,
Vicaire

Pierre Tremla
L'Institnt de Chýicoutimi
ieLrgapon:e, Avocat

Sr. Alexis (Grande Baie)

M Ant Martel, Pire, Curé
0 Trestbiay, 6cr, A P

le aux Couedre:.

M G Tremblay, Ancien
Curé

M J B Pelletier, Pire,
Cure

M le juge D Roy
F X Fm-ette, Avocat
C Cinion, Notnire
Elie Htudoxi
S X Cimnon

Si. Urbain.

M F Morisset, Pire,
Curé

Onéesinie Gauthier

N. D. 1d7 Luerriire.

Mioas Hudon, Pire, Curé

Baie &t .Pal.

M C Truclelle, PtreCuré,
exemplaires)

bpTos* Larouche, An-
cien Curé

Télesphore Fortin, N P
Ovide Clément, N P
Madame A Gagnon
M S Boivin
E Boudrenu, icr, M D

'Sie. Agnès.

M Js Bureau, Pire

Ebordements.

M J P Coîrer, Pire, Cure,
Cléophe Côté, Instituteur

Si. Lauirent (lie d'Or-
léans.)

M E Bonneau, Pire,Curé
Dile Vîrg Godbout

SIkJan, (lie d'Osléaus.)

M Ant Gosaelin, Pire,
Curé

La Turcotie

S&o. ParnWUe (Ble d'Or.)

La Biliotlîéque Parois-

St.Pierre (lcd'Orlians)

Frs Fortin, Instituteur

M Treniblay? Pire, Curé,
(2 exemplaires)

Jas Mlartineau, chez M
le Curé

J Bie Martel

sr. Am&rijee Lorette.

F X Treilié}lamehn

St. Augusin.

Praxéde Larue, M D
Dlle Tapini, Inatiîuitrice

roa»ie.alix- Tremledes,

M Ed Parent, Pire,Curi,
(2 exemplaires)

Etig Larue
M Garneau

Sie. Poye.

Capitaine J Légaré

Chtuau-~r1xr. D8S Paqîuia
- A D Hamnelin

M Richard, Pire, Curé iA Ch de La Chevrotière



Portilleuf. St. Narduie (Batiscan.) WVilliam Lamb
Z.- Sévère (le Loitinville

ML Provant-lier, Ptre,IA N Dostaler, Institultur Aimié Olivier
Curé . - Jos N Godin

Dite L> Labranche, &oîi~ t. Genevièro (Botis. Ziphirin Cormier
tutrice con.) Joseph Dufresne

Et Fec.teau, Instituteur i -John Lolancette
Félex Gignac, Marchiand1 Louis Guillet, jr, N te Sévère Bureau
JO0 Hamelin, Marchand DrlJos Trudel IJos Euie Painneton, Pire
Siméon Larue IOdilon Laroursière Phtilippe Gravel
Léamîdre Poliquin -E IRoclon
01 Boudreau Ctamlaiin. L E Gervais

- - Théophile Lnrue
st7..A&. M N D Marcoux, Pirean Forin

Curé
M P Dionne, Pire, Curé - 1alieree deis Tris-Ri-

-Cali de la Morgde!eiiie. dêère.

AI C Garcenu, Pire, Curé Honorat Laccrie
Aug PlaLqance Olivier Duaval
M Savary - - Frs Girard

S.BaziZe. VILLE' Dies Tanis- St. .Mlatirice.
- iltiviatixa.

M Sossevi lie, Pire, Curé Joseph Frigon

Groud lues. MI L Rt Latèche, Pire, St. E tienne, (Comté de
SV G St. Maurice.)

M L Gi, Pire, Curé MI 01 Coron, Pitre, V Cr-
Dr J N Gouin MI Thi Lotnvilie, l'ire, Dr Beauchemin

- Secrétaire Evêcéeé-
GCap &>abt 'J M Disilet, Avocat SJawen'gau.

7- Petrma Hubert, N P
Chasu Aylwvii, N P Samuel Poisson M Comeau, Pire, Curé

-Josepli Siaucier Firmin Bois
BEcieruils. Jos N Bureau

-Zoel liefruille La Ploitite dit Lac.
F Dussauit Valère Guillet
M Gingras, Pire, Curé Gouifroy Lassalle ',% Laqi.ueraie, PtrcCtir

- Philipp odin
S.proxlier. Ls George Frigon Ya,,wdzidc.

- BVadeboncoeur
Domniqîue Et>ochcr Damne Alcinie Bruneite AI H Dorion, Pire, Cure
PGi ~ IdN L Denoncourt Thos Gêrn Lajoie

-A L Desatainiers Fns G Lajoie
St. Staii r, (Comté P E Panneton

de Champlain.) AIJos Nap Heroux, l'ire Rivière dit Lorip
AIM T Toupin, Pire (en haut.)

Euie Rinfret IM L S Rhcault, Pire-
H Perrin, Instituteur F X Tapin MI.) Boucher, Pire, Curé
Dr Lasisserait- L G Bourdagts F X Lambert

- T Du plessis Alexandre Gravel
Ste. Anne (le la .Pérede. D Ci Lobarre .-

- Geo E Hart mt on.
J P Dusablon, Mfarchand A B Cressé
Geo Dauth Sévère Dumnouin George Caron, M P P
Domn St Cyr Dr Tadeaux
P G Beauadry J G A Frigon Si. Didace.
M M Mart-land, irel o o Désiuets
Vicaire ,Boucher de Nivervilte M P Btllemare, Pire,

Dr J B Garneau Alphonse Dubord Curé



ai. gt: fot Lanorait. Daaie. Areliambauli,
- .1Etud, Collége

M H Bevllemntre, Pire, FPA Brien, étudiant eni AIfed Ldrose, Ecléi-
curé . droit astique, Co!lige

L A Hloude, N P Julai bMcKerci<?r, las-ti- Jos Archambauit, Ecci,
Dr A A Duhuamel 1tuteur Collège
Dame HedwigcBl4aetn 1 Pierre Etu, Etudiuoi,

Repenit ny. Collige
Ste. Uàl.-S Lapoie, Etud Collège

l oel Bcaudoin Préderic diard,utudecol
Dr C Lavoie Louis Archombault

PPPaquin q .T4waltrie.
- .1-Si. Rock de L'Ach igtt

Ma4unougê. LCasauhbn, Pire, Va.
b Bis Pre Crecaire M B3rassard, Pire, Curé

Mà L os PrCr B Roclier, N P
Ant Soucier, Marchand L'Assomlpi'on. D Lamarche
Dr Bouchez

- M FP Dorval, Pire, Cutré St. .Torrue* de I'4ehi-
.St. Bars hèZeva,. L'Abbé D Laponte, Col- gan.

- lige
M U Areliambaîîlt. Vire, Camnille Caissie, Ecci, Le Dr Génand
Curé, (2 exemplaires) Collèe

Ml Bhonelle, Instituteur Arcade Laponie, Led, Sr. llenri ýd Mascouche.
Da, Paix côté collige
Vincent ]dorion Siméon Robillard, £cela! L Gagné, Pire, Curé
Dr Draiaville, Coll- ;j M Chevigay, Pire, Curé

Mat.ý Cus/itEéerant. AolIg Coutu, Výicaire
- ~~Siméoni Rivesi, Etudialat' SziaLt,

M A Fisette, Pire, Curé; Collègei
(2 exemplaires) iGustave Martin, Eîud,- Le Docteur J Leclair

Dr H POuellet jCollège 1 -
Edouard Charbonneau Gaspard Fauteux, Etud, L'lindtl(.rie.

- Collège-f Vaut Cardin, Eiudiaiî,. M le Grand Vicaire
Bcrtiter -(en bout.) ýICollige I Monseau

- Vivior Amireauli, Etud,! 3 0 Desileis
M Gagnon, Ptre Curé Collège 1George Baby, Avocat
M Martin, Pare, icaire Damase Gourre, Etud,! Ed Guilbault, Avocat
L Tronchemonagne 1Collige jAdophe Magnan, N P
LRSTranciemontagne; Jo h Turenne, Etud, DeE oeac~
.1 O Chalut, N P jCollige La Cllèg Joiette
J DO0 MeBean Pierre Poissant, Etuul, L'aIbbé C audry
L 0 Bouclier Collège* 1 H Champagne
Philippe Drouin Léonîidas de Salaberry., T Ste Marie
Madame P Giroux iEtud, Collige I E Garant

Adolpho Séguin, Etud,! M Foucher
Col ège 'A Lavoie

Ile dit Padit. IJosephi Paquctte, Etud S i3elerosc
-Collêgc F-H GreoTroy

Y Plinguet, Pire, Curé George Dubout, Etud, T Caron
-Collége Pierre Ménard

Damase Picbé,Etudiant, Stanislas Desmarais
SaU Eishes. collé geDr Boulet

- Le Collège de P'Asomp- L P H Turgen
J H Dupuis, Ptre, Vicaire lion

- Jérémie Gagnon, Eiud,j Saine Jea; de Jllatha.
Saî,u a ? I 1eran ite. collige

-JérémieCoulonibe,Etud, M Plessis. Bela'r, Ptre,
M J Huot, Pire, Curé Collège Curé



Sainte Anne des Plaines

CCapou%, Ptre,Cure
Hector Granger, Ecr
Dr DGaudet
Dites Morelle
L L Corbeil, Instituteur
1) Latour
II Philomène Gravel,ilnsatitutrie

J B Labelle

Terrehato,.

J Courval, Eer
L'ion lSd Massotn
Henri Masson
Dr Chapleau
J H Ranion
H Auger, Notaire
Ad Chauvin'
G M Prevost, Err, N P
L A Forgei,Etud ci) droit
* B fluroeher, Eer, MD
L'abbé Mirait
L'abbé Renaud
1 E Maison
L E Dettjnrdins
T M Lapoimte
Nicrolas Perrin'
la A Lesieur
Jas Gariépy
Collége Masson
A Ouctette

P N pra,

C E Carmel
Jos Primeau
J ETurgeon
Ysaac Théberge
J A Daigneau
J R Turgeon
W R Masson
A Dumas
P Dugal
L. R Massomn
M Dessautels
11 Lapointe, Marchat'd
Eustache Larose
Joseph Lauzon, FEc
,Ldoe Forg etc

ThsCorrieau, Ecci
John S Macdonald, Pro-

fesseur

Lache,,aie.

Dr Laurier

Sainte n7àrêse de
Bllainville.

TE Gaudette M b)
A Séuia, NP
C Ouimct,
Louis Lussier, Evole
d'Agricumlture

L'abbé MinguY,
Collige

L'abbé Nantel
L'abbé L Charlubois
Amedie Thérieti, Ecet
Aug Laverdière, Ecci

Sainte&o&uqe.

Wit(rid Frevoat, Ecr,
Avocat

Saipnet lenot.

C Aubry, PrCr
F H Le Maire
Damiemn Masson

Saint Jirom.s (de
TerrebSinè.)

C A Fournier
M Dagenais, Pire

Saint Janvier (de
Terrehon ne.)

D Des Roches, N Il

Sainte Adèle (dIe
Terrebo,îne.)

Dr L Lachainc
G Labrie
A B Lavallée

Saint Basiache.

CAÀ M Globensky, 15cr

Saint André d'Argcn-
tendl.

L Boisvert, Ptre, Curé

MONTRÉAL~.

P A0 Archambault,chez
MM Dorion, Avocats.

Edmnond Anger, Mur-
elkand

Maxime Ayotte, no 7,
rue de Commnissaires

C> Archanibnutt, Avocat
U E Arelmortbault, Prof.,

rue Cati
J B Brousseau, Et. en'

droit chez Le Bélanger,
Avocat

V P H Iiourge@u>
Avocat

Ed Beaudry, Marchand,
rue Notre Daine

M Bourgoin, Et etn droit
citez [MM. Loranger

La Bélanger, Avocat
Ant Bazanct, Marchand
T Bourgoin, Marchand
Bruneau & Dufroene,
Marchands

Jas Beaudry, Marchand
Tailleur, rue St Lait-
rent

H A flourret, Bureau de
Poste

Ant Broussemu Notaire,
Côte St. LamL>ert

3 J Bogue, -Corporation
de Montréal Mared

J b Beaudry, Mied
Montréal

Il Béliveau, Marchand,
103 rue St Paul

Jas Bélivesu
Guitt Brazeau, Mar-
chanci,rue St Laurent

Benoit &Iils,Morcband,
rue Si Paul

L J Béliveau, Marchand,
rute St Peut

Jas Beaudry Marchand,
rue Notre lýame.

Clu Bonaçias, Palas de
Justice

C E Belle, Notaire
J H Bcaudry, M D, rue
Visitation

Julien Bissonuette, Li-
ycrpool & Lon. lts. Co

J B Beaudry Marchand,
rue Notre IBame

LA Betournay, Avocat,
T G Béliste, chez Jos

Benudry, Marchand,
J N Beaudry Bureau de
la Cie. du hichelleu

Il A Brodeur, rue St
Gabriel, 41

L'lion Juge Berthelot
R, iellemare
J A A Belle, Avocat, 12,
rue St Lambert



L'lion Saveute de lk*au- P J Durand Notaire
~ eu G Destnazures, Pire, S6&

1tucheretManseau.131, iinaire de Mantrial
rue N D(2exeiiplairets) F Daniel, Pire.. Sémi-

J Hl Beaulieu, 181, rue faire de Montréal
St Laurent G d'Orsoincîîs, Et. en
8 Bolivcnu, rue St Paul, dri,6 reSLaet129 

C enyrAoaA R Barbeau, Liverpool Dubr&iMrhns
et Lond. [os. Co u tPu

Maxt Barbe, 152, rite dets G David, 135, rie Ste
Alleinanth Elisabeth

N D D Bouchier, nie Si Ed Desroehtvrt, Mur-
Paul, 12chaud, rue Si Ljaurent

A- Che"rrlier, Palais de: Jos Doutre, Axotvat
Justice N B Destnarltau, Mar-

J P M Cinq-Mars, Mur. chaud u St Petl
chand Tailleur Ci)s Desrociîer, rue St

Dainien Choquette, Pri. l'nul
son du Montréal Jos Duhamel, Avoert

J A Chaplcau, Avocat Gaspard Dugga, Palaià
Jas Couite, nie St. deiustice
George A M Delisie, Sherif

Damase Comte, rue Si Eraste d'Orsonnonq, Z*o-
Urbain, 116 taire, 91, rue Lagaut-he.

C Chaarbonnhalt, Tiroir lière
961P 0 Alfred Dubord, Fabrique

C S Cherrier de Montréal
Joseph Cooke, riiez Fit- J AI Desins, Avocat

bre & Gravel. P Falkncr, AVOcat
W C H Cafin. Evariste Fatuteux, No-

Capiain Catté Bueautaire, 91, rue Lagau
de la Cie. du Richelceu. clic'tièro.

E B Diord, MIarchand.1 0J Filialreault, rue Beau.
Bonj Durand, citez Tii driy, 1S

Doucet Eeuyer. Olivier Frechette, Petite
Dite M burad, 96, rue rute St Antoine

St Urbain. 3 O Fruitière, chez Ls-
Gunz2ahve outre, Avo- Renaud i e,
rat, rue St Gabriel. T Gatiahier

N P Durniitl$ 9(5, rue St N A Giafd, 121, nie St
Gabriel. IJoseph

N Jas Dion, 5, rute De- Frs G uenette, Avaiat
vienne. 1 U Giard, Mt D, Bureau

W Il A Davies, 159, al'Educauiou
rule de la Mý-ontag-ne. A Giband, Ps ètra,, Sèani-
F XDesplaines, 43, ru'1 %tire de Monttréal
Craig. 1inuald Gariépy, AI D

L'Hon L T Drunimnnd. M Ciuerin, Commis Mur.
L N Duverger, Mar chmad, 122, rue Si Paul
chand 8 Gélinas, Marchanîd,

L G Duabois, Palais de rie S& Paul
J ustcre Il B BGauth ier, Marchendt,

E de I3lIefeuille, Avocat. Leabbê Gendreau, Si-
t'oui Denis, Avocat miliaire de Moaurial
Départe.nentdel'Eda:cea- Octave Giroux, rue St
tion-(4 exemplaires) Lntirent

De s o h r Bt P r n i o i k a etDesm artenu, chez (4* G auttiier, citez D es-
Alphionse Desjardins,! A Girard, chez OGî rouax,
Avocat i rite St Latrent

Jâc(qufs Grenier, Mar-
chaud, re St Paul

L A Globensky
Dr Globeosky
Chs; Glackemeyce GIref-
fier de la Cite

Geo Graves, Fabrique
de Montréal

D Girouaid, Avocat
O GâdbOis, Commis chez
Jas Beaudry,

J A Griavel, rue Si Vin-
cent, 29

Elziar Goulet, 1365, rue
Sie Marie

A Gariépy, Banque d'E-f argne
H onoré Gingras, 196,
Rue St Joseph

JOS O Guilinetto, 198,
rue *St l>aul

Jas aurselman, 24e rue
St André

A S Hamelin, chez V
Hludon, rite Si Paul

M Hicks8,Ptre.. Chanoine,
Eilèché

lsaie Hudon, i!hez Hu-
doit & Gilinas

Il. Hudon, Et en droit
C G Himsworth, Palais

de Justice
J B {oanier, falq, Fabri-
que de Montréal

L'institut Canadien
Français

J Joseph, Et. en droit
chez M Laframboise

NW F Kerison, Etud. en
Médceine

G H Kernick, P>alais de
Justice

A Lacroix,.49, rute Si
Latirent

P H Loiselle, Marchand
Tailleur

Nap Legendre, Et en
droit

Alex Lusignan, Bureau
d'Ellucation

P V L'Espérance, Mar-
chand, 1 uS, rue Notre
Dame

0 Lermieuîx, Commis
M.%arthand, il1S, ru e
Notre Dame

Z Lizie, Entrepreneur,
95, xue Saaguinet

P Laaurent, 59, rie Si.
Dotiniqulte

J E 0 Latbadie, Notaire



xii

Jos Lajeunesee, Bureau Patrice Lacombe ICôme Perrn, Corpora-
dc Poste Amable Loiselle, Palaîi de Monutréal

Mine J L Leprolion de Justim- Chis Perrin, Marchanad,
Ths P Laorsencir, Bu- D J Lefebvre, PINe. Col- 107, rue St Paul

reau de Poste lège de Montréat Z Perraute, chez Thos
J T Letoîarreux, Mar- Jas Lupien, rue Bornn- Wilson, Marchand
chand, 117, rie St au venture, 117 J N Provcncher, rue Si

André Lapierre, Ma- M F X Leprohon, 249, Lau rent
chand, rue St Paul rue Ste Catherine DE Papineau, Notaire

J B Labelle, Organiste, %Vilrrid Marchand J Parent, rue NotreDaute
193p rue St Antoine S Morisson, Post Office T Préfontaine, Mar-

O Lecouirs,ochez Býeuo; B3439 chaud
et fim, Marchande, 0 Mouette, 46, rue St J Perrault, chez T Pri-
rue St Pau, Louis fontaine

Chs Leuocir, chez Rol- G Moneel, Bureau (lu C E Pacquet. 130, rue St
land & Cie, Marchanîds, Gaz [Peul
rue St Paul L'lion Juge C Mondeles Messire Perrault, Sémi-

Thé. Laaurin. chez RiU- L E Morn, 125, rue dee naire
land & Cie, Marchands, Commissaires Dr Picault
rue St Paul C Mlclaîîçoîa, Marchand, F Parninville, Av'ocat

Trellé Lefrir-ain, chez '0', nq St[aul C F Pratt
Jas Beaudry, rue Notre Le Mlomî, ýMarchand, b l itRoy, chez H o 1-1
Dame rute St Paul M berrill

Z Laurier, t-ibz Jo> PrsM]ýoquin,tchez Eulxrd1 S RivardiAvouai
Beaudiy, rie Noutre et Cie, Mfarchand, ruej F J Rticard Avocat

Dame S l'amiP S Cos, 'Ptie,
R. 0 G Latlaîîîî,îe, Avo- Peter MeDonnelli Car-' qénîiiaire
cat eratiot de Montréal 1'ec -an, Avocat

Maurice Laramboise, NMreMarchand, E d Rention, Corporation
Avocat 41. ruei Noire Damne e de Montréal

Aug Laforce, 131, rue MEdmtiotidMoreau,l'tre,l Jos R~oyal
Notre Dame Evêchi tic Montréal 1 F X tousscaux 3, rue

L LelAntic, 7, rue St Do- Il Morteau, Chin., r.j- Grothé
manique ché de Montréal Louis Renaud, faIsf

Oco EnAîguedoc. Palis Ls Marchand, Courtier Rtenaud et Cassidy, Mfer-
de Justice Dr Munro elhand

J E Lefond Ld Mo=~u Notaire Mradamne Rusecl, 66, rue
J L Lataine, Marchand, J B Macux, Bureau, St H-ubert

124. rue St Paul (1'Eduenatioii A C Senccal, rue Ste
Jos Livesque, rie Boua- Edotiard Mayer, ]OS,: Marie,8 8

venture rite Aiherst D Senécal, Avocat
Chas Leblanc, Et cn droit Alfredi Nekon, AI D L W Sicoîte, Avocat
J A£E Levert, 291, rue Ad Ouinei, Avocat 0 souliere, chez Fran-

Ste Catherine los O'Brien, Ctirporaii eur etGirutux, rue St
A C C Leriviére, chez de Montréal .Laurent
Haldimand. Gedcon (>uiiîuei, Avoicat. Chs Steward, ciez Ls

Chartes Lacaille, rîae P Provtist, 56, rue Ste Renaud
St Paul. Marie MI . A Singer, Pire, Si-

M L Lafricain, Bureau!~ Leaudre Pru-vost,5 4, nie, minaire
dc Poste. 1Canipeau 1CbsSers,15,ruelnspee-

AI ph Leclair, 152, rue M l'AbbIé Prîaneveau, iceur
S herlarooke. 1 Sômintire Montréal MI 1-1 Sa»Lra, Palais de

AI Laitière, Bureau de lit' L'hoti L- J l'apincittt Justice
Cie. (lu Richelieu IOvide Perrault, Etudiant MA F X Trépataier, Col-

M AorLtour. en droit hè,e delatMontagn
E eibrConducteur David l'ellcutier, Afar- HI f C Tretiter

de Malle -chaud, rue Notre Dame' F X A Trudelle, Avocat
1-1 T Le!ouirs, Petite rue AI E Picard, Fitre, Sémiý Rointiîad Trudeau
St Denais, 4 noire Le Thiiault, chez lien-

V H Lefebvre, Bureau Ml l'Abbé Prévost, l'ire, derson et Cie, rie Notre
du Gaz Sêiîîaire Dame



M jos Z Trudeau, N P>,
rue St Denis, 172

Cite A Terreux; Palais
de Justice

L D Touchet, eh£z J
0 Beaudry, rue Ngotre
Dame

L'iaon Catholique de
Motréai

Judo Valois, Marchand,
Place Jacques Cori ier

Mvalois, Ecel., Sémi-
naire

A E Valois, Et. en droit
N Villeneuve, 104, rue
Si Paul

O Villeinaire, 33, Place
Jacques Cartier

Vreillé Loiselle, au Pa-
lais de Jutstice

Olivier B3erthelot, rue
Dorchtester,.

Emnmanuel Messler, ruc
Visitation, 63

N J Bourbonnière, rue
Ste Thérèse

Louis Viliemaire, rute Stý
Paul, 105

E A Dubois, Bureau de
la Fabrique

Edouard iournter, Bain-

AiteSr, Brais, Hôétel-
Dieu, Mont Ste F amille

Madme J B Trudel, rule
Inspecteur, 15

PHIlMorin, rue Ste Eli-
zabeth, 68

Narrisse Girard, chez
John Leelaire

L J B Beaubien, chez le
Dr P Beaubien

J A Lopierre, -rie St
Laurent, 13

Dr T f:I Perrault

La Longue Pointe.

J Ji Drapeau, Pîrc, Curil
O S Perrault, Pire, Vi

Caire
S B Morm .n

Rivière desi rire,

Alfred Toupin, Pire;
Curé

Saint léitreut, (près de

Le Coliége St Laurent
Les Soeurs de Ste Croix
P M Eug Boisvert, ECCI
J B Lecours, cultivateur 1

Ctie st Palet,
(1lfoltrEal.)

AE Leclerc

Côteau St Pier-re,

M Lalonde, Instituteur

Saret aue RécoUc t.

Aug Dagcnais
Pierre Lticbapeill
J Meilleur, N P

&Iiiil Vincent dte Paul.

N Lavallée, Pire, Curé
Le Col Bellerose
Désiré Corbt il
J B Constantin.

Dr Poitt'vii
Col L Bilonger
Louis Lavoie, Maire
Jos Parisena
Ismie Lavoie

.Sainete Rose.

D A P Belair

,pointe O/aire.

AI Olivier, Instituîeur
M Bourbeault,Ptre, Curé

Sainte Anne dit Bout
de l'ide.

M Chevrefils, Pire, Curé

Caughuata ga.

bl Le Lorimier

Clw2ea7nglay.

M Cou vrette
Capt D Bourgeois

Nart on Creek.

Santoiro

Saiuie iltarthe.

~ lLalonde

&it.Genleviive
(de Moutréal.)

F iliatreauit, N P

Isia Perrot.

Uf Grouix, Pire, Curé
Jetave Daoust
Dite Jobin

A de Martigny
M Charhant , P'ire, Curé
I. A. Dequoy, Pire,
Vicaire

Le Frère Directeur du
Collége

P Laurencelle
Léon Doutre, Avocat

0 O Archambault, Pire,
Curé

H Filtatreault, Ecr, MD
Norb Branchaud, mar-
chandi

Cyr Boissonnauît
L Gervais, Eer, N P
F X Beauregard

Sinte Ciede de lleait-
hailzois.

A Thàibault, Pire, Curé
Etienne Prevost, Ecr,
MD

E A Deineam, Eer, N P
Moïse Plante
J B CSi Amour
C A Codebeeq, fnsti-
tuteur

J A Massé, Ecr, N P

Saint Aicet.

L. A Masson
P Rochet, Pire, Curé
L AG renier, N -P

.JOS Eudon dit Beautieu



St Clet.

M MIta.olaaî, Ptre, Catri

Coteau dit Lac.

Dr Gaspard Dauth
J H La Perriire
G J Btaudet, Ecr

Coa,ýu ding.

J L Coudéec, Etud en
droit

&I Cliolctie, Ptre, Curi
E A Mansenu

Vaudreu il.

J L Boulé, N P
F D Bastien, N PE L j Avilat Valois, MD
J B Bourque

lUgaud.

J B A Mongenais
P B~ian;er$ Pire, Curé
DUe Leontine Tessier,
(lllouint Oscar)

P Chouniard Pue, Drce.
leur du Colige

L'abbi Beaudoin, ol
J Fletcher, élève du
Collige

Adnian bMcMillaa, Etud,
Coli'e

Rona lMacdonald, Emud,
Collège

Jos Tassé, Etud, Collige
* Dugal, Etud, Collége
A ltainville, Etud, Col-
i' e

AefMongenais, EtuJ, Col
Rod Desjardins, Eîud,
. Collige
Akrtbur Malidor, Etud,
Collige

Jos Lapointe, Etud, Col-
lige

Jos. St Dentis, Etud, Col.

St André Aretlin.

M C Guillaumie, Pire
Curi

£mile Quesnel
J N Roumie, N P

carillon, (Ottawva) Peterhoro, (C W)

Andri Saint Denis Lemay, Turcot & Co,,
Henry Duffy (2 exemphiires)

A4lmer, (Oflawa) Lindsay, (C W)

M F Michel, Ptre, Curé' Aug Cadotte
L Coutièe
M A Beawdry Tbnn*o.
Chs B Rouleau

- R Coleman, Canadian
Paleùieait- Vile Freeman.

F S MeKay, N P Sdic,(C W)

Ottaa (Cité>) L'Evéchi
- I J Oueette

Dite Caroline Borne I -
Dr C de Beaubicin, rue' Xilfurd, MmaachugStts

Yorkc 1
Eusèbe Varin, Coin des Maxime Bourret

rues Sussex et Clarencef Irenie Daignault
Dr C R E Riel, ruie Joseph aquin

Sussex Eusèbe M"uht
Paul Bourgeois, er, rut Cyrrille Bourret
Murray .J<isph Dubois
Eugène Martinemui, rue Jean Dubois

SumsX hz Beuy
Clii U .Lindsay, elez ev P Ba-r

J3roughs, Buchanan &J M~anchester, (Nevs
Co I Hampshire, U 8)

Hnrce, Lapier, u
StîsKex J Langlois Jr

IChs Léger, rue Sussex Alalone, (-rait in Cy,)
Philippe Riel, rue Stubx NY)
N Germain, rue Sussex
LJ B Lazure, rue Sussex Détroit, (Mlieligan)
L4 Fontaine rue Sussex
Napoléon K Klkner, rue Alfred J DuCliarme

Sussex Richard R Elliot
Ti Dumouchelle, rue 'W Cagrain, U S Lake-

Suissex jSurvey
C C Peltier, Boîte 180,~
P O )3ourhonnait Grorc,

11ev P Brunet, Ottawa (Illinoua)
Joseh Barrette

P arier Reverend J N Gîngras.
H J Friel, Ecr A Bruînet
11ev. P Lefebvre, Pire,-
Professetur au Collège JGaitZa£kee Cûfye (Illinois),
d'Ottawa

- Reverend J Côté
Mon. Si .jean. -JaS Gilinas

- Jos Lecoura
François Bêthard N Riyard

- P t'atquin
Calumet ldand, -

(Ottawa) 11ev J Ducruux
Se Aunte, Ka;..*a4e

Daniase i reîs Connty, (Illinois)



Rev Il Paradis
31antestw, (IlIlinisl)

'Louis, (Missouri)

FB Poirier
D Déslets
JaS Archombault

Giératar

SergentLudger N Voyer
lume Reg

Poitue Levi, Eit

Pierre Bourget
Ch Bourget, N P
H Routier, Pire, Curé
Arthur Verrmut
Mloise Sharer

l'oint Lev'i, Ouest.

1% Diziel, Pire, Curé
J Hudon, Pire, Vicaire
P C Dumontier
Pierre Lotraçois,
jacus Jobin

oulet
Lion Itoy
F X Lernieux
CFPBazin
L Ed Couture
Jos Roy, (chez Il Ge
Couture)

Joeph Grolesu
La Carrier
Napoléon Roy
Michel Batcquiet
WVm Mirey
cole tic Notre Dan
de Lévis

Quilcc, Sud.

M .1 F Dolbec, G T R,
M Benoit Marquette, P

St. zrkwi de Levis.

C A Collet
M Grenier, Pire, Curi
Onisime Gienest
Dame Veuve Che Col
La R Fortier

L T T Geneat
Onésitne Carrier

A Campenu, Pire, Curé
Odilon Legendre, Inali-
tuteur

Cis Lutellier

St. .Amddme.

J B Carrier
C A Bélanger

St.Mlickdl de Ijellidutite.

.M Drolet, Pire, Curé
M Dufrestie,llrincipal du
Collige

.aint Raphaël.

N I3eaubien, Pure Curé
F X Gagné, Pire, Î/icaire

P 1'ouliut, Pire, Curé
Dr A Tétu.
Louis Goulest

Sinit Lazare.

Ekd Dufour, Pire, Curé

Sainte Claire.

L T Bernard, Pire, Curé
LotiIs Irortier, Etud e
droit

*Smcunt.Jeae Ch'ry~sostome
(dist de Qae6ee.)

te Lazare Tanguay

,S4iin Charles de Belle-
chasse.

0 Cyprien Gagné

Saiet Ronual de
Et chemin.

Damase Roberge
.Anselmne Lefebvre

[et Julien Gosselin
F X Guay

Sainte ilarie, BIeauce.

François Haman
M~ar G N A Fortier
M4 Chaperon, Ptre, Vie

Sauint TJd.et, Beauce.

Zéphirin Vitia
Dr J Taschereau
J Vezina, Avocat

Saint I"raîaçois, Beauee.

AopeDion
J E Proulx. N P
Dr G B Lafleur

Saint George, Beauce.

F CDBDulac

2Wing.

Jos Béland, Pire, Curi
Zéphirin Bertrand, Cul-
tivateur

Forsgtk, .Bearice.

N Robert

St. Flavieu.

G Casgrain, Pire, Curé

,%titt AiUoine de 7lly.

Dr Fournier
Télesphoreleuibvre, la-
stituteur

Dite Honorine Dumais,
Institutrice

B Robin, Pire, Curé
Zéph BéIand, Marchand
C P Dionne

Sainte Apollinaire.

M de Gnspé, Pire, Curé

Santle croix.

11 Iellenu, Pire Curi
LA LeGndre

.Ste. Etailie de Lotbi-

Jos Lord



Lo~&,îirv.La Ro-lieite, (&e. George Vaillancouti,
-Grégoire.) Etud Collig

P Xde Viflers, Marchand A lphionse de Lios, Etud,
C E Desroches J Harper, Pire, Curé Collage
Aimé Cinq-Mars H Trahan, Pire, Vicaire Charles Beflmare, Etud,
Onésime âuellet Dr G A Botirm!ois Collige
Thos Bidard. L L ltivard, er Jacques Pelletier, Etud,
Eloy eaudet Jn.eph Prince, Ber collé"e
M Leniay Stanislas Doucet, Ber Edmond Eunond, Etud,
Jos Coulombe Mde François Prince Collige
C À Lemay, N P Ls Ml Laplanle Vertumne Pcloquin,
,Octave Hlamel J3enoit Vîgneail E*ud, Collage
H- Bernier Madame Cyrille Prince Ludr Gaudet, Etud,
DUle Dulice Parusse, In- fidc Jean Obvires Prince Collège

stitutric Académie des Garçons, Oetav Hardy de Cha-
M Pé!i.ýion, Ptrt-, Vi. Mde la Supérieure du Itillon, Etud, Collége

cqire* Couvent l{eeîr Mlarchikion,
- L'Academie des Filles 1Eîud, Collége

St. Edouard d. Lothi- WViIffid Guilinette, Ctud WVilbrod Piire Perron,
niêre. Pierre Désilets Etudant, Collège

- Adolphe Brassard Ludger G'*nest de la
Dite Virginie L~eclerc, D)enis Brassrd. Barre, E'ud, Col
Institutrice -Chs GuI, Eîud, Col

- St Cestiu. Eugène Goauin, Etud.Cot
&. Jean .Deeaiou Arthur Landry,- ELud Col

-M Marqui!>, Pire Curé 3 B Comeau, Eccl, &50
Il J B Permes. Pire. Curé M4 iiehurd, Pire, tricaire Henri Gaspard Henault,
P C Levauseur, Mar- Etud, Col
chand xVïeoet. Hlilarion Thibodeau,

Ch Pageau, Instiituteur -Etud, Col
- Ls Tb Forlier, Pire, Curé Adolphe Hamtelin, Etuci,

Saint 1>ierre les Bec- (2 exempaits Col
quets. C Moras Beaubien, Ber, Abrahamn Laforce, Etud,

-Avocat Col
Made Lubin Rousseau L'abbé Ths Caron, Su- Eizear Gêrn Lajoie,

-pénieur du Collage Etud, Col
G.eil4'u. L'abbi A N BtIremarc. La société Piessis, Col

-ColIéme Le Coiiseil des Dix, Col
Maxime Deloy, N P L'abbé Isaac Gélinas, G3 exenýplaireî)
J B Legaré C-olléje PMax Cl eis Geran, Etud, Col

- J.'bbe MlPolCl
.Biewtcour. lige Sie .fton loue, vit%

- L'abbé J Biais, College Nviwclet,
M Mato, Ptre, Curé L'abbé Douville, Collage
Jos Jutras, Eer L'abbé I3arolef, collige James Baily
Onésime Désilets, Ber P X Desainfers, Ecel, Z Rousseau, Pire, Curé
Elzear Landry, Ecr MD Collég
L P Brassard, Ber M D ThépiI, Sicard de
Benjamin lUvard, Ber Carufel, Ecel, Collège La Baie da Febvre.
Dite Elisa RUvard Louis Aimé Massonu,-
Sévère Leduce Ecci, Collèg-e » Paradis, Ptrc, Curé
P Clovis I3eauchesne Agaput 'Legris, E.cel, F X Vanasse, Pire, Vie
Moïse Doucet 91ollége Jas Smith, Eer M D
Chi Lacourse Norbert Oucilet, eC. 1, Jas Duguay
Olivier Landry. Collage Eug Belcourt
Dlle Clarisse Beauchernin A-énor Moreau, Ercl , J B Scott, marchand

Ste. Gerirude. Edouard Beliveau, Ecel, ;St. Zëlk:hript.
- Collage -

Paul de Villers, Pire, Pierre Marchand, Eccl, J B Leclerc, Pire, Curé
Curé Collège de Ste Brigitte



xvii

M Maurault, Ptre, Curé
Ignace 0111, Ecr
AlIbMipault, er, li D

Timothée A yotte
U Pit
Joseph Rascony
Elle Gitard
L Roehon
3 B $hooner
Louis Gi

St r-ra,,çois dit Lac.

Aimé RtOY

St. 11icd dl'Yaiw&a

L Ttourigny,"tPtTe, Curé
L Itoutjeau,Ecr, M D
P X Ilivard, E<±r. N y>,

R~~rî M inu ecr,
M D

G Arrad, Ecr
Jos Pepin Etud endroit
N L Liasalle
Pierre Letendre
E A Paradis
Nazaire Camiré
Louis Boisvert
Josep)h SIitaS

Louis Latieur
Gilbert Bourdelais
Alfed Cbarland
A N Paradis
0 J Paradis, Facteur
d'orgues

Dame charlotte de Ton-
nancour

J M Charland, huissier
Michel Cardin

Saint Davtid, (District
Ric/tdieu.)

j B Commeauit, N P

&Jin AimE.

Pierre Gilinas, N P
M L.eBlanc, Ptre, Curé

St. Jeu

MC E Fortin, PtreCuri

Saint Robert.

M DumontierPtre,Curé

Ste. Victoire, (vii s(.
Hilaire.)

M Durotlier, Pire, Curé

Sord.

H Millier, Pre, Curé
L S L.ambert, Ptue,
Vicaire

J 0 Duplessis, Ecr, N P
Il Cadieux, Ecr, hl D
A N Gouin, Ecr, Avocat
Jusi Bourret
Henri Labelle
F X C-e
Alfred Boucher
Michel Mai hien
Capitaine G St Louis
Jules Chevallier
J B Pontbriand
J G Patenaude
Les Frères des Eto1cs
Chrétiennes

J B L Préeourt
Pierre Beaua
Chs D Paradis
C À A Larerrière, la-
stituteur.

L A Cartier

M Jos Trudel, Etud en
droit

Geo J Pacaud, Ecuyer

St. Valère de Bedst rode.

M Dauth, Pire, Curé

MO0 Grenier, Ptre. Curé

Somerset.

L'hon Ch Cormier
M P 0 Triganne
M Théodore Cormier
M CZrle Laurendeau
M J Rou&seau
Damen veuve D Lavigne

&te. So~phie d'Ba«tfax.

M F Brunet, Pire, Curé

Saint i'erdinand

M Bernier Pire, Curé
M P C Fjeletier, Mar-

chand
M L M RLousseau

St. Cliri-to>ihe d'A rt ha-
érzka, (C. E.)

M Elziar Oueîlet
M Ch Marchand
Théophile Côté, Ecuyer,

N A Beaudet, Ecr

St. orbert d'Ardus..
&41k.a

Guil. Crépèau

M Hamelin, Pire, Curé
MXN Bourque

Danville (Wotton.)

M Bochet, Pire. Curé
M Ch De Came, M P P

Waraoidk.

M IAcoursière, Prêtre,
Curé

Hamn, Sied.

L C Bourgeois, BEr

Sherbrooke.

M G E ltioux
MCh Bétanger, Etudiant
en droit

Coaticoozke, (C. S.)

M L S Boivin

Waterloo, (Comté de
Sheford.

M Boyce, N P
M J J Carpentier
M Paul Chamberlaa
M Jos Chamberlan
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SMjJford.

Bey Ch Boucher, Ptre,
Curé

&uxe,(Nord)

M G N Gauthier, lire
Curé

M L Paqutt

NI C Tessier
M AnI Audet

1E;y, (Sud.)

M F Violciti

Rexton, (C. E.)

NI Michon, Pire Curé

M Alfred Paienaudst
M Edmond Cligment

Riùhmond, (C. E.)

M L Traban, Pire, Curi

Mdrifeourn4t, (C. E.)

François Côté
Louis Deaaulniers

4 At'etir, (C. E.)

M Gouin, Pire, Curé

Rev M uilmet, Pire
Curé

Drum»mondtit, (C. B.'

M J30 Prince, Pire, Cur,
S2exemplairs

Lcsue tse, Ptre
Vicaire

Thos Desnoyers, Avoci
Jas M4ansenu, P P
P A Béirard, M D
J T Caya, Greffier C 1
las Barnard, Institutet
Pierre Biais, Marchand
J D Boiavext, Marchan
La Bibliothèque paroit

sinle

AlCrtd McConville, Ettud.
en droit

Sr. Fui yenco de

Fulgence Prifontaine,
Ecr

S& Germaîd& do

M Baillargeon, Pire,
curé

Ni N E Ricard, Pire CurC
P Quinn, Pre Viçaure
Rev L C WVurtele
Hl Lîppé
La Giotton
Dr Mount
F X Renaud
J B A Tremblidy.
Antoine Vachoit
Gédéon Dubarde
J D Pelletier

Paul Maurice

Uiou (St. Gui-
laumne d'.)

0 Bellemare Eer N P
Louis MAld
Henri Houle
M N Keroack, Pire,
Curé

M E Gendrcau, Prêtre

Ste HEélêne, (Comté de
Bagot.)

M J B Dpuy, Pire Caré

St. Hugues.

M M Archamibault, Pire
Curé

0 M Isidore Hanly, Ptroj
iiVicaire
Hubert Pichi

d Dr Desrosiers
>- Dr Valardy

E Larontuine

Se. .aa, (Comté de
$t. Hlyacinthe.)

Iti J C A Desntiyers,
P'ire, Cure

Bancher de la Br:uèrc, ici
Clément Millier

Oucar Dunn
Dile Il Raymond
G MN Desroriges
Victor Côté
1>11e Drolet
L'Evicbâ
hfax A Kift'ack
John Lueipn
Antoine Bisaillon
'N Dulaîmo
P A t.arocque
W Chanun, Avocat
A F I3eaudry
Ambroise Nolin
G C Deasalles, icr
M Plainondon
Henri Barbeau
Richard Lespirnce
L~e Collège
M l'Abbe P Durresne
M lAbLé O Ajiaire
hi l'Abbé Rl Larue
M l'Abb,éJ J Prince
M l'Abbié F Tiru
M l'Abbé P Lévesque
M l'Abbé C Poulin,
M C Gaboaary, Eue!
M Ed Lecomie, Ec
MI Létournea, Ecet
Noé Pralle .

Alfred Bernier
Ad thur Huai
Léonard Benoit
D Laherge
*Papineau

L Arpift
J B Thomas
W J3enoit,
A Primeau
S Darche
Jaos St. Michel
W H Chapdelaine
Arséne Dubuc
Joseph Deteheeata
L LUblane
J Btc Mîchoin
Jos Demners
S Adam*



Jos fléauchernin
Jus Lemnaître
Th Doivin, E.X'..
AI Phanouf, Ecci
Frédéric Audet
0l Chalitouit

Pll Bernier
J B Mettros
OI Marin
G Morin
Institut canadien
J L Beaucharnp

J Bechand

St.Rale

Isaac Lutàior

La Priteeutat ione.

M JaS Beauregard, Pire,
Curé

st. Simnon.

M Il L Girouard, Ptreý
Cure

Louis Marin
F X Cadieux
Ch H Leruux, Inspecteui
d'Ecoles

Octave Miuette
Dr Cliagnon

St. Mrd

M P.A. Sylvestre, Pire,
Cure

F F Legendre

St. Grégoire Io Grand

M Té.treault

&a. Marie da M1onnoîr

F Gatien
J F J Gatien
Fns Meunier

Flavien Bouilier
M Fontaine
A Donais
P X Blanchet
J&irnie Itacicot
Antoine Poirier
M l'Abbé J S Vigeai,
Ptre Directeur, Collige

J Jodoin, Bcd, Collee
Il Milettc, Ecd Collège
C Thibault, Eccf, Collige
J Haeruîgan, ceci, Collige
El Gravtl, Bcd Collège
A Sadeau, Eef, Collige
D Haide, Prcur. Col.
(J Clin;onneauli, Etu-

J Noseux, tiudCoege
1-1 , sutela, Etud Col
T Banger, Elud Cl
JsBeslte, Etud. Col.
Bd Duquette, Betd, Col
D Asby, Etud, Col
F Davignon, Etud, Col
Ed Lareauh,? Etud, Col
S Deiers, Etud, Col
Alfred Vigeant, Etud,
Col

Joii Bergeron, Etud, Col
Arn Forgeute, Etud, Col
Il Gasaille, Etud, Col
Le Collèaeo de Monnoir

St Césaire.

J A Provençal, Pire,
Curé

M T Desnoyers, Pire,
Vicaire

Damne WH CIta ((ers
J F Morin, BEr M D
Frs Baudrias, Ber M D
C Pepin,ecrN P
J B Plamondon, Mar-
chand

> . P Pepin, Marchand

RougemQnt.

(Jîderic Messier, Mar-
chand

st eatt Japti.te.

M llcvey, Pire, Curé
Docteur &3ique

St Damaire.

T Lapalme

L'Ast,çe Gardien,
(Comtei de Rouville)

M P L Pari, Ptre, Curé
1>11e Octavits Barsalou,
Institutrice

St AZeayadr d'IAertife.

M eOry> Pue, Cur6
A A L Brien, Ecuyer

st Lute.

Ziphirin Papineau
J D> Cadieux, BEr

&0 prie * de (Comté

M J'E Germain, Pire,
Curé

St Teit (Dordsieiter.)

M C boarocque, l'ire,
Curi

M Jasmin, Pire Vicaire
NV A bMarchand, Ber
J P Carreau, BEr
H J Larocque, er
F Hf Marchand, Er
Tr itJobson, Ber
C J Laberge, Ber
Jos Delagrave, Ber
P? G Marchand, Ber
E Bourgeois, BEr
J B Carrières
Alexs Bertrand
Ludger bangelier
Jean Bourguignon
A Derelles
bide Abralaam Demers
J E Clement
Chts Langelier, &-r
D Beauvais

Phil i3eaudoin, Evr
F Mongeona, Ber
Ch Robert, Ber
A Duffesne, Bcr

Mont.Tko.

L A Auger, r

Th Brnssnrd



&t Valentin. Dlue. Hermine I3eauche-
mn

M G Lesage, Pire, Curé Josep Beauehemin
- ~ C Clichneard (2 exem-

Grans-Ligne. ~lairesj,
Philipe noVilbon Blonclbard
Siffro TruLQ Philias Beauchemia

- , A A Bourque
Lacelle. Louis Brunette

-. François Charland
T Bachant Phiirculu
Magloire Fortin h uohr ue

- Curé
.WapiervSd. Il Duvernay

- Vaîbon H-uai
M J Primeau; Ptre, Curé AitiaUe Juidoin
S Panuelo, Ecr, Avocat Octave Luabert
J L D&écMy Ecr. Avocat M A Leinaï, Pire
Edmond Morrisson Prudent Malot, er
Gaspard Lavioletits M 0 P>elletier, l'ire, Vi.

- Caire
L'A cadie. Il Préontaine

Pl Ppn Pepin
M R Robert, Ptre, Curé, J Mpr Turent, Eer Il D
N Gervais Hertel de Itouville
B Laroque, Ler N Pepîn
Jus E Godreau Jos Preontaine, fils

- Mme Jos Daigle
st R6vdt.-

M S Tassi., Pire, Curé St. Hilaire.

Sait Constant. P>A Sénés-ai, er
Il1Sol>', Prêtre, Curé

LAr Y 12 r> .. D.~ L Collette
Vicaire
B Dery

Joseph Paradis

Si Jacques le lifUneur.

M J Ilorin, Pire, Curé
Ml Abrahamn Falcon, fils

Laprairie.

Le Commnandant Fortin
M J Gravel, Pire, Curé
M J B Allard, l>re, Vi-
caire

St Isidore, ÇComti dt
Lapraine.)

MJ3 EDu prsPtFxe, Cur
M Poirier

J Bte Allard, er M D

St. AnlOine, (Rivière
Chambi>'.)

C P Germain, N P
Hercule Paradis
Louis, Gravel, er
C Bouchard, Institutu

St. Charles, (Rivière
Chambi>'.)

P T Masson, Eer,Senior
P> T Mastson, ber, Jr
0liebert
<J Benoît
Frs Brodeur, fils

St. Ours.

Jacqutes Dorion, M D
Aug Borner

St. Denis, (Rivière
CharnU>'.)

Ml A O'Donsiell, Pure,
Curé

Il F Fratte, l>tre, Vi-
Caire

Vx:tor Gameu
A I41auli, M: D
JO0 Thibudeau

St. Mlat/dats, (Village
Riachelieu.)

C Il Beauchemist

M C Martin, P'tree Curé
Dr Vermhère de Bloucher-

vijlle
E $L Germain

Mlle L Mulilc

ContrecSur.

Ml L'Heureux, PtreCuré

St. Bruno.

Il If Piette, Pire> Curé

Varennes.

L H- Massue, Ber
J N A Are-huignbuli, er
Dlle C Luseier
Dit1e J Prranult
A Girard, Eer
Chs P L de Martigny
Dr Dueliesnzois
Dr C F Pamnchauci
E A Beaudry

L'Hon Louis Lacoste
C B de Boucherville, er,

M. P
M Thos Pepin, Pire,
curé

M Lust'ier,* Pires Vicaire
L Normandin, N P

Captne Bd Lespêrance



J A Garicp
L L A 'r71ilikoult,
Arthur Gariepy.
M Clhampeau, (chez M

Ed Lesperante)
N Migaaitisl, Notoire

&u:Ute Aitti delàz 1ora-

b A Bourret, Pire, Curé
Il Girard, Pire, Vicaire
Florence De (Juiëe, Eur
Ë Dlionne, er
A Moîriiîîenu, Ber
Dame Vvv. Che. Gosselin
F J Dion, marchand
Ph Gauvreau
Air Caron
Edimonad Totot
Firmin Il Proulx
Jos fklc,.bàrcr»
David Lovergite
M l'Abbi Siroîs, LVire,
Collège

M 111b Dubé collige
M l'Abbi B Lo.ecfcrc, Col-

M rIAlbé L.udger Illuis,
Collige (2 exvanpluirt-»)

Mi l'Abbé F T i radi*ý
Collige

M 1'AGbé WV Biais, Col-
lége

MR l'Albi Nazairc Le-
clerc Collige

N[ l'A bé P Lagacé, Su-
pirieur, Coliê e

'1 lia B4'gin, I. rocurcur
Colg,4exemplaires'

P>hilippe Sylvain, Eîuý
(lient, Collige

Albert Biais, Etudiant
Collégo
Iîé iiiie monîminy

Euun Collige
Edounr\i Leedere, Etudi

Prudent Caseult, Etu
diont, College

Ertîit Gagnon, Etudi
ant Collège

F Ïe Bossé, Etudiani
ColéFe

Améde Pouliot, Etudi
suit, Collegei

Ainand Laeasse, Etudi
ont, Collés"

Ludger Marceau Bits- J
dissni, Colèg

Alph PouliBi, Etudinnt,
qCollege

J=uotth, Protesseir à,
I'Ecule il'Ag.ic-ulture

Auguste Fafluîrd, Ecole
d'Agriculture

L'Ilet.

F X DelI3ge, Pire, Curé
C Galarmienu, Pire,Vi
0 A Cabgrain, Ec#, Avo-

cat
Major S Goache, er,

N Il
Napoléon Lavoie, Ecr,
MiD

Dise Zoi Gin-'son
P? X Garant
Bibliothèque paroissiale
Les Fières de la Duc-
trine Clhrétienne

Oiàa&.îîiit tZina-,so, An6e
à Gi lies

Jos AcInilic Fortin, Eer,

0. e Caiagmîn, Ber
Dlle Vjtî Caroîî

* ,Saiente Louise.

li Casgraisi, Pire, Curé

Saipt Rodet des Au/uiais.j Il Têtu, l'ire, Curé, (2

J BDupuis, Ber, J P
P A Vion,îc, Ler, J P

,Ainable Morin, Ber
A 13 Chiniquy
P X Polvin
Wian Pelletier

, lrdMiville

Saütt Ju Port Joli.

*L Parant, Pire, Curé
S Drapeau

-P G v trreauli, N P
Charles Cas rière

Mop:tmarty.

C Lafonaam, Pire, Vi-

J I«t L Hamelîn, Pire, Vi-
-caire

L Hl Mais, Ecr, Avocat

Théberge, Ecr, Mi D
3 L Baeon, er, M D~

ouis Pournier, Ecr,
Jp
lames Oliva, Ber, Avo-
cat
Mi vallée
Mathias Casault
Jos Fi-et
Frederie. Bélonger
Octave Dion, Marchand
F X Gendraulit
Sir E P> Taché,

Si. Pierre, Rivière dis
Sud.

Philipne Verreault, A P
F A BIaitt, Ecr, Avocat

Si. Prou çoii, Rivière
du Sud.

Jérome Paré

Ss. Pacôme,.

hl François Bégin ire
Cure ie

Cap St. Ignae.

.Aîîtlime Bossi
w Bo&té
L A Besulien, N P
Mlajor N Natteau
Samme Gamlache
Dr L J Elz Desjardins
I>rnser Berîîk*r, Culti.
Vileur

* Déry, er, Grelier
* Leflel, Ecr, Avocat
JO$ G Pelletier, Etud en

A RIJ.ouihier, Avot
M Hébert, Pire, Curé

Salut Dei,, de la Boit-
led/crie.

M E Querfier, Pire, An-
cien Curé

M H Polvin, Ptre, Curé

San pa.srhal.

M P Patry, Pire, Curé
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Rivière Oaveue. Rimoiuski.

Madame C7 Ecaegmaiii P hl Derome, Avocat
L'lon Luc Littellicr de J hl Hudon, Avocat

St. Just A Mithaud, Avoeat
cugôae Ttu J E Pouliot, Avo-at
K£ L .,tt P L nuvreau' " p
Dimétirus Lévêque JoPrat Mrlmand

-~ ~ Joaeîah ' (o, N P
.Rivière di&Lmie(epàu) agiit Rouleau, Etud

emi droit
J Bl Pouliot Micel Parent
G Il Beauliet JO.--ph Poujout, J P
Jtoeph RS&a Madame J T Couillardl
Geo Pellotier SiJ Chaîifiux, Sherif
l J Lngueux, Pirc,Curéý 8 Bértibé, Etudiant est
Wiîn Fraiser dro.t

CicauZ. Teiservilve, Rsmousi.i

J 0 Clotitier Itre, Curé j BAFune
E Md Adelar bouicr 1 A ornc

M 0 lbert, Pire', Curp.

St. Eloi.

hl Gaudin, Ptre, Curé

Lac Teiioata.

N Tluvierge, Pire, Cure

si. Mdse

E V Dion, Pire, Curé

le!. Verte.

L A B3ertrand
J Gauvresu
0 A Doucet

Jules Dumais
DrO0T Dubé
P Fournier, N P
Nazaire Têtu, (3 exem-

plaires)

Stellène (en bas.)

idJure Doucct,PtreCuré

Napléonî Côté

Th Coté
Johin Colelougli
Tlw Dechéne, Mfarchand

SteI. LU.

Jos Bradley
James WV Miller

M Dugiaay, l'ire, Curé

M bAdrière, Pire, Curé

E Rousftau, Pire, Cure
Thos Oueilet
L J C Fifitt

New carlisee Garpé.

Ml le Juge NVinîer
F D Gauvreau

Saî,uto Asine dei Monte.

Théo Jus Lamontagne

Ceo Hiarper, Lecr
E Gliflnet, Ptre, Curé

Port Dan id.

Thos Eut-êbe Beatilieu,
Pire Curé

Paqra'biat Itaie des

116v. M. Fouîrnier

Alphonse WVinter, Pire,
Curé

Ristigmerle.

P J Srnueir, Pire, MUis-
sionnaire

Ne~w Britpliu'ïck.

J W 0 Corcoran,Nigune,
Co. Norilmuinberland,
NB

Ricdth&'ctoni, Kent,
NV. B.

11ev J08 Pelletier, Ptre

iM'm rancooek, Co.

Wiest-mordund, NV. B.

Th Leblanc

M Geo Pelletier, Ptre

7>racadie (Nova &otlia)

BI Gauvreau, Pire
J Mazerolle
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Le Foyer Canadien est aussi expédié aux Journaux
suivants qui ont bien voulu s'intéresser aux succès du
Recueil :

Le Canadien, (Québec)
Le Journal de Q4uébec,
Le Courrier du Canada, (Québec)
La Réforme, (Québec)
blorning Clironicle, (Québec)
Mercury, (Québec)
Daily News, (Québec)
Vi nclicator, (Québt-e>
La Mine~rve, (ItloitréaI)
L'Ordre, (Montrial)
Le Colonisateur, (Montrial)
La Revue Agricole, (oîél

Le Journal de l'Instruption Publi-
que, (Montréal)

Le Courrier d'Ottawn, (Ottawa)
Le Franco Canadien, (Iberville)
La Gazette des Campagnes, Ste.

Anne de la Pocatiere,
L'Ero Nouvelle, Troi-Riviiffl,
Le Dérricheur, (l'Avenir)
La Gazette do Sorel,
Le Courrier de St. Hlyacinthe,
Le Journal de St. Hyacinthe,

A DD E NDA .

Marc Ducharme, Mi J " Bourgis, Mi Gagnon, Pire, Curié,
Se Mare Se Gr gosre(D#*ii net Lavai

Tro6is-R :viêrei)-
Dr Jos Renaud, -Ziphir Drolet, Armurier,
T H Mafte, M fluhaut, Ptre, Curé, rite &te Mlargiterite, 63,

llfsccheSt Mlaurire si Rock

M Flavien Lavallée, Mi Desjardi s, Pire, Curé P H Suzor, Ctiré
Berthier (ect haut) Grande Rivière(Gap>i Art liaôekaville



LE FOYER CANADIEN
RECUEIL publié du ler au 5 de chaque mois, par livraison de 32

pages in-octavo, et rédigé, dans l'intérêt exclusif die la littérature, par
une association de LITTÉ~RATEURS CANADIENS, sous la direction de
MM. l'abbé J. B. A. Ferland, L. J. C. Fiset, A. Gérin-Lajoie,
l'abbé II. R. Casgrain et F. A. Il. Lallue.

1I de 1UibnRIiuet El ielI- 0iasRe par* il i, telm11< 4l VIie

I~'îbo,îïeîîeïïtdatte d1141 14ý .118i 4ff 4-141441. Ilie

LE VOLUME DE PRIME
LE grand unombre d'abonnements reçus depuis liI ptib'ieiition de ce

volume nous1 ayanrt obl igés d'en làire une seconde édition, nous
soinmes eii mesure de continuer encore à ceux qui s'abonneront d'ici
à quelquie temps, le privilège de recevoir cette primne d'encourage-
mnent.

Ainsi, jusqui'à avis du conîtraire, les nouveaux souscripteurs ait
Foyer GaCiijn, recevront, (franc (le port) en s'abonnant, la ,seconde
édition du voMme premier dIe LA LITTÉRATURE CANADIENNE.

Le nob e limité des exenmplaires de cette seconde édition
ne nons perme s d'en déposer chez nos divers Agents locaux.
Néanmoius-i pour 1# commuodité (le ceu1x qui désireraient s'abonner eii
peronnec, des exe~ plaires seront déposés à Montréal, ch-ez M M.
Fab>% et Gavel, ibraires, et à Québec, chez MM. Desbarats et
Der bisU, ciadnd rites Ste. Anine et dles Jardins, chez M. T. IL.
haordy , I . crckctte, libraires, Ilatite-Vil]e.

On pouîrra s'abonner, eii Outre, en s'adressant directement, par
lettre (enrégistrée et ufl'raneliie) Il Ant Géranît du FOYER CANADIEN,
Qtiélec," out à GEo. Dcsbarats, .Junior, Ecr., quti a bien voulu cou-
sentir à remplir, jusqu'à notivel ordre, les fonctions de Gérant.

TOUTE AUTRE COMMUNICATION, relaltive à l'administration du
Recueil, devra lpareillemnit être aolressêeý à GEo. DESBARATS, Junlior,
Ecr., Qunébec.

Le Bureau dli Foyer Canadien (coin des rues ýSte. Aune et des
JTardins) est ouvert tous les jours de la semaine, de 9 heures A. M. a
5 heures P'. M.

Les Libraires qui souscriront pour plus (le dix exemplaires et qui
paieront d'avanice, auuront droit à mine remise de dix pour cenut.

tj-Le prix dit port di Ployer Canadien, (qui est à la charge de
l'abonné) est d'un cetia par livraison. Il n'est même que de six
CENTINS par aunée, s'il est payé d'avance (tous les trois mois) entre
les mains dn maître de poste.


